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NU a UMERO 4 


“LE PARLEMENT 
D'ALBERTA EN DEUIL 


L'HON. MALCOLM MoKENZIE, 
TRESORIER PROVINCIAL, 
EST DECEDE SAMEDI MA- 
TIN DES SUITES D'UNE PE- 
RITONITE. # : 


LEBLLDE 
REDISTRIBUTION 


L'UN DES BILLS LES PLUS Me 


+ 


EST SOUMIS AUX DEPUTES 
ET FAIT PREVOIR . DES 
ELECTIONS PROCHAINES. 


La province d'Alberta perd en lui, 

l'un de ses législateurs 1és 

| ‘plus distingués. — Le deuil 
“ést général. 


de :Redistribution des sièges 
parlementaires. — Dix-hui 
comtés nouveaux sont créés. 


n 


, 


Le Gouvernement d'Alberta à 
présenté mardi à la Chambre Îe 
bill, impatiemment attendu, de re- 
distribution des sièges parlemen- 
taires,' Au Tieu de 39° députés la 
nouvelle. .-Chamnbre d'Alberta ‘en 
complera 56; le 
province est “divisé en 55 comlés 
— Calgary ayant un député süp- 
plémentaire, ce qui porte à trois 
le nombre de sès représentants; le 
nom du comté de $Stratlicona est 
changé en celui de South Edmon- 
ton. 


En pleine session active et lä- 
borieuse ‘le parlement: d'Alberta 
vient d’être frappé ar un deuil 
eruel 

L'hôn. Malcoini McKenzie, tré- 
sorier provincial dans le cabinêt 
Sifton, ek:membre du parlement 
d'Alberta dépuis sa création, est 
-mort samedi dérnier, des suités 
‘d'une péritoñite.: 

L'hon..M. MéKénzie avait été 
“choisi comme candidat aux éleé- 
tions. prochaines pour le coté de 
MebLeoû cet c'est en sorlant de ja 
‘convention, où il fut nommé, qu il 
contracta la maladie qui vient de 
l'emporter aüussi prématurément. 

La seniaine dernière le Trésô- 
rier Proviricial devait prendre ja |St-Paul et de Beaver River. 
parole, en Chambre, pour faite Voici d'ailleurs quels sont les 
l'exposé du budgel provincial; sdn nouveaux comtés créés par le bill: 

Grouaru, Clearwater, Beaver Ri- 
ver, St- Paul, Whitford, Edson, 
Wainwright, Baltle River, Coro- 
nation, Hand Hills, Acadia, Red- 


deux nouveaux comlLés: 


Little Bow, Warner. 
rent sont: 

Athabasca, Peace River, Pem- 
bina, Sturgcon, Alexandra, Ver- 
milion, Végreville, Whitforü, Vic- 
toria, South Edmonton St-Aïbert, 
Lac Sie-Anne, Stony Plain, Ledue, 
Welaskiwin, Ponoka, ‘Camrose, | 
Sedgewick, Slettler, Oxotoké, Roc 
ky Mountain, Claresholm, “Medici- 
ne Hat, Macleod, Lacombe, Red 
Deer, Innisfall, Olds, Didsbury, 
Gleichen Cochrane, High River, 
Lethbridge City, Lethbridge Dis- 
trict Cardston, Pincher Creek. 


DEMISSION DU MINISTERE 
BRIAND 


Can 


Paris, 48-Le ministère Briand 
a démissionné, telle est la derniè- 
re surprise de la politique fran- 
çaise. 

Le projet de loi sur la réforme 
électorale après avoir été adopté 
à la Chambre a été rejeté par Je 
sérieuse gravité, à aussi l'annonce Sénat. M. Briand posa alors Îla 
de sa fin a-l-elle causé une sur- question de confiance à la suite 
prise douloureuse parmi ses col- de laquelle il fut mis en minorité. 
lègues de la Chambre. M. Briand et ses collègues re- 

| … Imirent alors leur démission col- 
La Chambre s’ajourrie en signe de | jective à M. Pnincaré. 
deuil: 


Feu l'hon. M. McKenzie 


état de santé l'empêcha de pa- 
raître aux dernières séances par- 
lementaires, mais on n'altachail 
pas à sa maladie un caractère de 


députés dont l’hon. L. A. Siflon. 

La plupart des députés étaient} Au train partant le même jour, 
présents samedi après-midi lors-|à minuit, pour le sud on avait at- 
qué la chambre entra en séance. |{aché un wagon spécial où prirent 
Le pupitre de l’hon. M. McKenzie |piace les membres du gouverne- 
avait été recouvert d'un voile de |ment et députés qui avaient tenu 
crêpe et des fleurs pieusement y|à accompagner leur regretté col- 
avaient été déposées. ègue jusqu'à sa dernière demeure. 

Dès que la séance eut été ou- 
verte le premier ministre se leva 
et au milieu d'un grand silence 
prononça l'éloge funèbre du dé- 
funt, 

L'hon. M. Sifton fit allusion ? 
l'amitié dé vingt ans qui le liait l'Unive 
au disparu et il rendit hommage {philosophie avaient été remarqua- 
aux qualités de travail et de dé- bles; il était venu dans l'Ouest de- 
vouement aux intérèls publies qui puis vingt-cinq ans el av 
caractérisaient l'hon. McKenzie. durant tout ce temps dans l’Al- 

En j'absence-du chef de l'oppo- berla-Sud, ouvrant une étude d'a- 
sition, M. Twcedie, parlant au noin vocat à MeLeod, en société ave 
du parti conservateur paya un Élo- l'hon. M. Haultain, ancien chef de 
gieux tribut au regretté J'résorigr l'opposilion en Saskatchewan et 
Provincial: il déclara que la pro- 
vinée perdait en lui un serviteur 
intègre et loyal et que sa place se- 
rait difficile à combler. : , 

Plusieurs autres députés, no- 
tamrrent l'hon. M. Rutherford,pri- 
rent. là parole pour exprimer leurs 
regrets ‘du décès de l'hon. M. Mc- 
Kenzie et faire l'éloge”’du disparù. 

Le premier ministré, après avoir. 
exprimé le désir qué le plus grand 
nombre possible de députés -assis- 
tent aux funérailes célébrées ‘à 
* McLeôd, proposa à la Chambre de 
lever la séance en signe de deuil; 
lés dépütés- ne devant s'assembler 
à nouveau que mardi, c'est- à-dire 
le 'endemäin des funérailles. 


Notice biographique 


a originaire d'Ontario; 


province. 
M. McKenzie fut élu dépulé de 


parlement d'Alberta en 1905: ik 


avait été réélu en 1909; sar 
faisait pas le moindre doute. 


ministre lui confia dans son ca- 
binet le portefeuille de trsorier- 
provincial. 


parlement, d'Alberta; on veut dire 
que depuis un an il a collaboré 
largement à toutesiles lois impor 
tanges qui-ont élé soumises aux 
députés. Ason talent de légiste il 
joignait un vif amour pour la dé- 
. mocralie et un souci constant des 
Dimanche | matin. Je corps delintérêts publics. Ce fut M. Me- 
V'hon. M. MeKenzie. a été envoyé |Kenzie qui trouva ‘le point de loi 
par train spécial à McLeod, où permettant d'imposer au C, P.N. 
aura lieu- l'enterrement. ‘À bord lune taxe rapportant anñuellement 
“du :même. train. ‘étaient - plusieurs plus de 800,000 à la province. 


‘Jde | 
Le promier-ministre dépose le bill} ais Alberta a adopté plusieurs 


Lerfiloire te af 


cliffe, Bow Valley, North Calgary, bec même, s'il vous pl 
South Calgary, Centre Calgary, [capitale de cette bonne vieille pro- 


actuellement juge en chef de cette} la même 
MeLeod lors de la création du dix-huit 


tion äux éleclions prochaines ne lent 
Ce |rialisme. 


fut en mai 1912 que le premier ne l'égalaient s0 


Comme législateur, lhon. Mal-. ne, 
colm McKenzie était renommé. au | QUE 


LA D 


le comité exécutif 
ün- 


soir, 
‘Association du Parle Fr 


Lundi 


résolutions importantes concor- 
nantcette association. ‘ 

I a été notamment décidé que 
la deuxième Gonvention des Cana 


rs mire 


EDMONTON, JEUDI, 20 MARS 1918. 


UXIEME CONVENTION ANAUELLE 
DES CANADIENS- FANS D'ALBERTA 


ve commen enbente me ment ess does 


PORTANTS DE LA SESSION L'Association ‘du Parler Fiäncais décide que cette Convention 
aura lieu à Edmonton les 10, 11 et 12 juin. 


panne semennes à nee mue 


meltre à l'oeuvre sans délai pour} 
livra très prochainoment le pro- 


organiser celte convention, 


Ge comité se compose de MM, 
©. H. Bélangor, Léo Savard, Alex, 
Lafort," Rév: ‘M. Onelletle, R. A. 
Blais, L. À. Giroux, J. Dubue, A. 
Robitaitle ot Alex Michelet, 

à présent cerlain que 
des personnalités de Marque vien 
dront de Ja province de Québec vn- 
hausser par leur présence Ja cou- 


province : de Québec ot tout l'élé- merveilleux, de l'autorité irrésis- 


français du Domi- 
il nous représente 
officièllement; quuique bien indie 


diens-français  d'Alberta aurait} I est dès 
lieu cette. année les 10, fi el 19 
uin. 
. Un comité d'organisation fut 
nommé avec instruction de sejvention de juin. 
& 
à EL u  : h y 
CHRONIQUE POLITIQUE [2 
‘ nion. De fait 
A QUEBEC | gnement, à 
. Mon plus grand désir, en ce 


‘Le comté de Pakan représenté |moment, c'est d'intéresser les lec- 
en Chambre par l'hon. P. Ed. Les-|teurs. 
särd, disparaît pour Faire plâce àlje le puis, el s'ils veulent bien se 
céux de donner la peine de dire ce que je 


du “Courrier de l'Ouest," &i 


vais leur communiquer. 

Nous somunés, pour la plupart, 
originaires de la province de Qué- 
bec, n'est-ce pas? 

Eh! bien, transportons-nous 
donc un peu, par Ja pensée, à Qué- 
aît; dans la 


vince française, dont le nom seul 


Les anciens comiés qui demeu- évoque chez tous tant de beaux 


souvenirs, 

Avec l'entente que ‘notre courte 
promenade ne doit pas être étran- 
gère à Ja politique du jour. 

A Québec, comme partout ail- 
leurs, on trnuve ‘des. libéraux et 
des- conservateurs, ou, autrement 
dit, des démocrates et des torys. : 

Les conservateurs ou torys de 
Ja ville de Québec s'inspirent de 
deux organes politiques, “L'Evé- 
nement‘ et “The Chronicle”; l'un 
plus ‘ou moins français; l'autre, 
qui se targue d'être ‘‘british.to the 
core,” mais à sa manière, c'est-à- 
dire jingo et impérialiste forcené. 

d'estime qu'un Anglais impé- 
rialiste n’est pas hon Anglais. 
Mais, passons. : : 

À tout prendre, la moins esti- 
mable des deux feuilles, je dois 
l'avouer avec peine et cOmfusfon, 
c’est bien ‘‘L'Evénement,” le jour- 
nal français ou soi-disant fran- 
çais. 

Il y a dix-huit mois, ‘“L'Evéne- 
ment” tonnaif contre l'impéria- 
iisme qu'il dénoncoil avec unie ex- 
trème violence et beaucoup de 
mauvaise foi, trailant d'impéria-{|s 
istes précisément tous ceux de ses 
compatriotes qui ne le sont pas 

u tout. 

 Aujourd’ hui, le même journal 
ne jure que par l'impérialisme, 1] 
est devenu plus impérialiste mê- 

me que le ‘“Chronicle,” son con- 
frère anglais et tory. Ï1 n'en con- 
tinue pas moins de déverser lin- 
jure el l'invective sur ces mêmes 


L'hon. M. McKenzie était âgée |compairiotes qu'il taxait injuste- 


d'environ cinquante ans; il était|ment d’ 
gradué de|longtemps encore. 


rsité Queens, ses études de|pas se rétracter, au moins? 


impérialisgme, il n'y a pas 
Ne devrait- il 


“T'Evénement” s’est converti à 


l'impérialisme ie même jour, et àlrité, bien établie du reste, là feuil- 


ait résidélla mêhe heure, que son proprié- 
taire, Louis Philippe Pelletier, est [propre démenti. Son hisotire d' al- 


entré dans le cabinet impérialiste 


eldu “Right Honorable HR, L. Bor- 


den.” Pelletier et “L'Evénement," 
“L'Evénement” et Pelletier, c'est 
Chose, quoique sous deux 
noms et deux aspects différents. 
‘Louis Philippe Pelletier, il y a 
mois, déblatérait, lui 


aussi, conire l'impérialisme, Ii 


éélec- | voulait être et était le plus vio- 


des dénonciateurs de Pimpé- 
‘Bourassa ni Lavergne 
us ce rapport. 
Aujourd'hui, Louis Philippe pel- 
letier se sert de son grossier jour- 
nal pour insulier, à pleine eolon- 
les dëéux compatriotes aux- 
ls il doit avant lout son élec- 
tion et son portefeuille, Bourassa 
et Lavergne. 

Certes, je suis join de partager 
les idées et les. théories de Bou- 
rassa et de Lavergne. Mais, tout 
en désapprouvant leur passé et 
leur parti pris, je les estime enco- 
re assez pour les croire, eux au 
moins, incapables de se vendre. 

# XX + 

°L. D, Peljetier prétend repré- 

senter, dans le cabinet fédéral, Ia 


‘tous ensemble téouvent leur su- 


Il ne nous fail pis honneur, le 
pauvre HN 

C’est pour cétte raison que nous 
devons ions. oceuper un peu de 
lui, ja crois, aù moins une fois de 
emps à autré, ÎLes gens de l'Ouest 


ne peuvent pas se désintéresser [ble personnalité de Sir W. Laurier. 


complètement des hommes et des 
choses de l'Est. 

Cependant, aujourd'hui même, 
c'est surtout du journal de L, P. 
Pelletier, plutôt que de sa person- 
ne et de son impérinlisme de frai- 
che date, que j'aime à entrbtenir 
mes bienveillants lecteurs. 

CRE 

Quelques citations suffiront, je 
pense, pour donner une certaine 
idée, — une faible idée, — du bois 
dont ‘on se chauffe dans les offi- 
cines de “L'Événement’? de Qué- 
bec. 

Le 15 tévriar dernier, ce jour- 

nal' ‘commentäit. hypocritoment 
une prétendue aïliance, qu'il an- 
nonçait prochaine et probable, en- 
tre Laurier &t Bourassa. A celte 
invention de son €ru, il ajoutail 


la réflexion suivante, comme motljours seulement, avec quele désin- 


de la fin: 

“Sans doute, il y'a des rouges 
“qui ne voudront pas entendre 
“parler de celle alliance avec Je 
“plus farouche de leurs adversai- 
“res: mais ce que Sir Wilfrid 
“VEUT, lo DIABLE lui-même ne 
“pourrait pas l'empêcher... dans 
“le parti libéral. (L'Evénement,” 
‘15 février 1913, page 6.)" 

Cette tirade, intentionnelloment 
offensive selon son auteur, n'es{ 
en réalité que très élogieuse pou 
Sir Witirid et le parti Jibéral. 

Car, on y trouve trois bonnes 
grosses vérités, un démenti bien 
appliqué, avec, en plus, un aveu et 
un demi-aveu ‘qui valent leur pe- 

gant d’or. 

10—“L'Evénemen£t’” énonce une 
vérité universellement reconnue, 
en disant que Bourassä est l’ad- 
versaire Je plus farouche du parti 
libéral." 

1} ne saurait donc y avoir ce que 
“L'Evénement’? cherche à faire 
croire,- une alliance entre Bou- 
rassa ct les libéraux, encore moins 
entre le chef nationaliste et le chef 
libéral, ce dernier élant la bête 
noiré à Bourassa, l'ennemi mor- 
lel que Bourassa s'est juré d'ex- 
terminer. 

Ainsi, 


en confessant celle vé- 


le à 1. P. Pelletier s'inflige son 
Jdiance impossible est un mensonge 
que sa maladresse prend soin d’a- 
vorter au moment de l'accouche- 
ment, mais sans s'en apercevoir. 
D'ailleurs, quel mal y aurait-il 
dans une réconcilialion honorable 
entre un homme de la valeur in- 
tellectuelle de Bourassa ct Îles 
vaillañts. patrioles du pärti Libé 
ral? Qui ne s'en rejoujrait- pas ? 
Hélas! la mentälilé. détostable- 
ment égoïste d'un L, P. Pelletier 
est telle que la cessation, de 1105' 
luttes fratricides Je rétidrait m3 
lade. Len frémit, il prend. J4 chair 
de poule, rien qu à y penser, , 
En cela, le misérable fait cause 
commune avec les pires ennemis 
de la race franco-canadienne. Car, 


prème ‘bonheur dans le speclacle 
pavrant de nos divisions intesti- 
nes. 
20.—"L'Evéiement"” énonce uñe 
autre vérité non. moins grande, 
en manifestant, mais d'une façon 
originale et énergiqué, son ébàa- 
hissement, san admiration à ja 
vue du prestige pour-ainsi. dire 


ee mr etes meme muets ELLI ND devoir dtre de $9,655,600, Le 


ee bte te 2 ue een ee PAS 


rarine a été momentanément sus- 


PACA EE 


TARIF DE A PUBLIOITE: : 


| Toutes les ‘‘communic 
conüerhant Ja publicité ‘êt la ré 


‘daotiôn deiVent'étre aüregsé 
\' Boîte postale 98... Tél. 1076 
Edmonton 


_Les, taux d'i nsertion d'annonces 
Eént envoyés sur demände, 


ue 


FONDÉ EN 1905. 


CRT RER 


CPORIONS  ROIDE CREE 


UNE VICTORIEUSE REPONSE | DANS UNE DES RUES DE SALO- 
AUX CRITIQUES FAITES, NIQUE UN QREO A DEMI 
PAR L'OPPOSITION DE LA FOU TIRE UN COUP DE RE- 
SITUATION FINANCIERE DE VOLVER SUR LE AO! GEOR- 
LA PROVINCE D'ALBERTA. GES ET LE TUE. 


canne atne ESS 


L'hon. A. L. Sifton introduit do-|La nouvelle do l'assassinat oause 
vant la Chambre lo budgot une.vivo émotion en Europe— 
pour 1913, — Un important Le défunt était le frère do la 
surplus d'un million. reine Alexandra. 


Un travail important sera faill Ja budget LE Alberln pour 1914 
par le Comité d' Organisalion, afinla été déposé par de premier mi- 
que l'assistance à In eonvehtion [nisire sur da bureau de ln &ham- 
soil au minimum d'un millier defbre, Ce budget indique des rovo- 
nos compatriotes, nus pour launée se montant à 

$10,610,884 ot des dépenses esti- 


mn AA A RD à A per mm 


Laisse È L e sos? ts DO RNA AT 6 Le net 


….  JBUDGET D'ABERIA 


< 


Leo comilé d'orgunisaltinn arrè- 


gratume des travaux de Ja Dro- 
chaine convention qui sert iminé- 
diatement communiqué à  Jn 
presse, À 


Londres, 18 —. Tè roi Georges 
de Grèce à 616 assassiné délle 
après-midi, à Sulonique AU MO. 
ment où il sortait d’ un hônital: ni 
lilaire, 
| Londres, 19 — LL assassinat du 
voi de Grèce n eaust une émotion 
profonde en Europe ot particuliè- | 
rement eu Angleterre, le roi Gcor- 
gas ‘de Grèce étant ln frère de In 


surpiais est done de $1,055,270, 
Voici le délail du budgel: 


ble de Sir Wilfri | Li 
tible de Sie Wilfrid dans le parti REVENUS 


libéral. a , : 
bons LE, Delielier, est Lellemont |Subsie féuéral. 2 2 2 1260100 déclaré rue on erolt idiot: 51 à 
respecté, tellement bion écouté de | Vente le terres d'école 250,000 | LÉÉRAE 0 mommer Aleko Sohi- 


QHRE il profilà du moment où le 


50,894 
es roi était sûhs oscorte pour lui ti 


— 


(ous ses parlisans, que le diable | Pépart. du Trésor , . 


luikmême v perd son latin. Départ. du Procureur un 
Impossible d'exprimer plus for. Général, , ,. . . 962,260 tirer ur cou de revolver; in balle 
tement Ja confiance wuiverselle [ Départ. du Socrétaire Ven le coeur «fi foie 
qu'on repose dans la grande etno-[. Provineinl, , . . . 286,000 Au 1noment do l'assassinnt la 
Déparl. dus ni P'AVRUX roi n'éluil necompagné que pur 
Mais “L'Evénemont,” en ad-| Publics . . .. . . 127,500 un alu de camp; d'assassin fit ir 
mettant tout cela, quoique do rage Départ. do l'Instrue- cuption soudainement. d'une. rue 


, . Lransversunles Jo roi fut-immédin- 
tion Publique . , . 7,500° 3 
dépar! L de l'Agriouline 7. Lemiunt transporté à l'hôpital Pa 
V0... 317,000 pafion; à l'avrivéo à l'hôpilil lé 
Départ, des Chemins Moi vespirait encore; i] moiûrul 


1 
de fev ut lé ‘léphones 2,800, 000: une dumui-heure après, On a pu 
Départ, Municipal . . 


296 500 s'emparer inmédintement de l'as- 
ï ï ty à gt ‘ 
Assemblée Législative 6,ouo | Sassin, 'outes Les cours d'Europe 
Imprimerie gouverne 


mentale «, 


et à conire-cocur, se trompe 
étrangement s'il croit par là pou- 
voir discrédiler le chef libéral. 
Sans s’en rendre compto, il lui dé- 
cerne, au contraire, le plus bol 
éloge qu'un chef politique puisse 
désirer, 

À quel degré d’abrutissement 
faut-il être descendu pour se 
tromper ainsi d'adresse, el venir 
fairé, sans s'en apercevoir, l'élo- 
ge d'un homime tout on croyant 


+ + 


sont nongéos danse deuil, © 

Le prince hévition suce et SON. 
père sous le nom de- roi. Constun- 
times le princo qui “e8l aclüëlle- 
ment à:Jiunina :n 616 ininédiate= 
ment rappelé à Saionique. 


CCC 


5,000 


mess mn 


$10,610,884 
DEPENSES 


K var à 
bion le dénigrer, Dellu puhlique. PE | 565,000 ],' usshs sin dû: parait être des 
#0 # | Jouverñeniou civique 386,964 | 4° environ: 40'àns 0 réfugé d'axpli- 
Mois, s0yez tr anquilles, L. P, ésislalius CRE L 88,580 quorsles. AMpLifs qui! on: :nouss6 ñ 
Peliétier ne manquera pas dé si- Administration de ln 


commetlre. son crie, On: lé groil 
2,060 lrrespétisablo, su 
La moré.du roi Gorges el j'a 
535,500 vènement du vof Constantitie ont 
été AUnoncs simullangment: ‘dans 
2 ue 416 £toulos les villes qu royaumee 


Justice. . . 
Cravaux publies, débi- : 
Léss an Revenu , , . 
Travaux publics, débi- 

tés au Capital. 
Instruction Publique. 
Agrieullure,  débitées 
au fevenu.., 
Agrieñiture, ‘«débilées 
au Capital. . 
Hôpitaux, ule, . 4 . . 
l'éléphones,  débitées 
au Revenu, 4 .. 


CCE L 


gnaler bientôt sa méprise à son 
jourñal, El, alors, gare au fracas! 
Vous allez voir, dans quelques 


CES 


vollure, avec quel cynisme Jo ca 
lomnialeur émérite va savoir ge 
reprendre à deux mains. 

En attendant, constatons que 
“L'Evénement" a manti el menti 
de propos délibéré, dans le passé, 
tules Les lois qu'il s'est évertué, 
au moyen de fausses roprésenta- 
tions, à faire croire aux bonves 


26,000 D 
M. L. BOUDREAU EST DE NOU- 
VEAU LE CHOIX DE LA CoN- 
‘VENTION LIBERALE 
Morinville, 16 —— Le député ae- 
750,000 ftucl de St-Albort, M, Lucien Bou- 


528,700 


CE 


11,000 
134,000 


en 


imes que Sir Wilfrid Laurier n'es Téléphones, débiténs 9 \ ireau, os de RoUvean Jo vhoix de 
olus qu'un personnage insigni- | ‘4 Gapital.. rue 2,000,000 L Honvention . Libérale comme 
{ant ot déconsidéré dans son] nstitutions publiques 200,000 zandidat aux élections: provinein—. 
pari. - Divers , . ......  607,500l68; ainsi en ont décidé les délé- 
» + + _ …… Jaués, représentant chaquo district 
o,)"L'Evénement” énonce une 80,555,609 À de vole du comté, assemblés à Mo- 


inville 16 15 mars courant. 

M. Boudrenu na parlé en anglais 
et en français pour rendre rompte 
le son mandat électoral, I a 616 
très applaudi. 

À l'issue de la convention l'as- 
sislance à adoplé uno motion de 
sontiânce dans Ja politique de 
l'hon, M. Siflon, 


LA SESSION PRENDRAIT FIN 
CETTE SEMAINE 

Une activité liévreuso règne au 
Parlement; nos dépulés Liennent 
trois séances par juur dans le bul, 
de terminer le iravail-de la ses- 
sion ovant Tajournement de PA- 
ques, * 


Surplus, . . . . . 91,055,275 
“Ce que Sir Wilfrid veut le dia- Le budget présenté celle annéc 
“ble Jui-même ne pourrait paus[est remarquable, en £6 sens, que 
cl empêcher... dans le parti libé- les revenus sont, tous sans CXCED- 
pal tion, en augmentation notable sur 
lien de plis véridique que celte [esux de l'an dernier. 
parole, C'est ,de la part de IE Dans son discours, le premier 
vénement," un aveu qui me parail minislre a fait ressorlir quo €c 
infiniment précieux, budget hautement satisfaisant est 
Aveu qui revient äceci: le dia- {une réponse viclurieuse aux eriti- 
ble nises malices ne prévaudront, [ques qui ont élé failes des finan- 
dans le parti tibéral, contre la di- [Ces provineiales, 
reclion de Sir Wilfrid. L'hon. Sifton démontre que bien, 
Eh! oui, la! Bien, tant mieux!|que l'Alberta ait dépensé depuis 
En bon libéral sincère ‘et con-|sept ans $6,000,000 de plus pour 
vaincu, j'accepte 16 compliment |des travaux publics que le Moni- 
avec grand plaisir. Merci à quiltoba, l'administration provinciale 
de droit, Mercil Mercil Janus notre province a coûté $200,- 
Ne faut pourtant pas se faire [000 de moins. Ceci prouve élo- 
illusion sur les intentions réelles queament que l'administration] plus de 00 projets de loi ont été 
de “L'Evénement® C'esl plutot {libérale n’est point aussi dépen-lsoumis votte année aux députés. 
un reproche, une réprimande qu'il |sière que l'opposition à bien voulu Pinsieursg de ces projets sont au 
entend faire aux libéraux al à leur [le prétendre. nombre des plus importants qui 
chef vénéré, 11 s'imagine par Ial Le discours du premier minis-{yjent jamais été présentés à la 
nous faire bien de la peine. tre dura près de deux heures @l! Chambre, 

À suivre page 6. passa on l'EVUC tous les progrès L'opposition s'efforce d'enlra- 
eme aceomplis par Dee SOUR vof Jes travaux afin de retarder 
L Tr l'administration dibérale üsqu'après Pâques da clôture de 
LE DEBAT, SUR LA MARINE EST Le chef de Popposition incapa- ie asions dus 00 b but les députés 

SUSPENDU blé de répondre au discours de | Gonservaleurs posent au guuver- 


Phon. Siflon, demanda lajourne- | sement de nombreuses questions. 
ment, afin de lui permettre de pré- | 


parer 8ù réDOnse, 

Sur prolestation du premier mi- 
our nistre, il fut décidé ‘de reprendre 
P la séance le jour même. L'hon. W, If. Cushing.ne se ru 

Un fait qui indique bien à quel] présentera pas comme député de 
point le gouvernement d’'Alberta ! Calgary. 
est dévoué aux intérêts du peuple 


tr eiime vérilé en disant! 


Olawa, 19 -—— Le débal sur la 


pendu; on s'est Gccupé exclusi- 
vement aujourd'hui de voter les 
estimés supplémentaires 
l'année courañte. 

La séance a été très paisible et 
fait ün contraste frappant avec 
les séances inouvementées de la né , : 
semaine dernière et particulière - est souligné par le tableau sui 
ment de samedi. van 

On déclare que des financiers Dépenses pour les fins d'instruc- 
influents ont conseillé à M, Bor-| tion publique dans les trois 
den d'abandonner : momentané- provinces de l'Ouest: 
ment le bill de la contribution na- Alberta. . . . . . . . 82,204,000 En 86 heures cette semaine it 
vale pour faire voter les estimés. Saskatchewan , . . « 1,206,000 |e5t arrivé à Halifax 3,500 colons 

Manitoba. , . 885,000 | à destination ‘du “Cariada. 

Les puissances “européennes ont| Que l'on ne perde pas de vue que ——— 
abandonné les ‘négociations della population d’ Alberta est des Qn estime qu'il sera construit en 
paix éntre les alliés et la Turquie | deux-liers de celle de Saskaiche- 4913 pour plus ‘de:81;:000;000 ; ‘de. 
par suite de ‘exagération des pré- [wan el la moilié de celle du Mäni- | maisons ‘de résidence-à. South Ed | 
tentions des premiérs. toba, monton, - 4 


NOUVELLES BREVES 


CE 


Les libéraux se préparent acti- 
vement à {a campagne électorale 
en Alberta. La plupart des candi- 
dants ont déjà été choisis. 


6 + 
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ut 


i Carr & ee) 


Ta: 1675 Edifice Sugarman, 


He ave, Jasper, 


.# Avenne Howard. 
: : EDMONTON ALTA. 
JOURNAL nine 


| 
d 


: ra. 


| Nous er env 


de nos taux pour les annonces 


Commerciales a ceux. qui en: 


L feront. la. demande. … : UE 


CARTES D'AFFAIRES . 


: MAGASINS. 


“WILSON LIMITED 


Vins et Spiritueux. 
Telephone 1416 256 Jasper O. 


EDMONTON, ALTA. 


| VEGREVILLE CROWN 
=. LIQUOR STORE. 


- VEGREVIL'E, 
ce NUE PRINCIPALE SUD. 
; Vies queures, cigures, bicre et 
‘Porter, 
‘ ue ass" 8 Ale et ‘‘Guiness'a Stout”. 
piére “Lager"” en petits et grands ba- 
. rie. 
“igueurs duuces do tontes sorteu'a bu 
prix. 
Livraison ‘dés marchandiées dans tou- 
les: les: -partien de la ville. 


TH. CHARLEBOÏIS. 


‘The Edmenton Sporting 
Goods Co. 


Simpson & Hunter, 
Arines, imunilioné ot artisles de sport. 


4 


fusils repares, Les commandos venant 


te lu campagne recoivent une attention 
ipeclale. : , 
. 1534 Ave. Jasper B. 


Compagnie de Messageries 


City Messenger & Express Co. 


Edmonton, 


650 Première Rue, Edmonton, ana 


Tsiophone do Jour ..s,,,600e 


Tolephone ds null ........... 208% 


D. V, Farnoy, Prop. 


Messagers, livralson.de toute aortr, 


aftiches et circulaires, SI notre nervic ! 


au! .salisfeisant, 


: tien, ditea nous lo. ‘i 
} 


‘ " 
Aderns Express & Curtage Co. 

Sucoesseur do. la Cle | 

Wigmor Exoroos & Tranofer. 

Ordres promptement exeoutes. 
Speglalite: .Fransport de planos. 
Tél, 1346. ‘652 Première Ru } 
rt 7, 'RDMONTON, : 


: IMMEUBLES 


AGENCES IMPERIALES. 


JON. P. E. LESSARD, 
A. BOILEAU. 
Edifioo de la Banque Imperiuo. 
del, 4322 Prets d'argenx . 
ASAUrANCCS Immeuble: , 


H. MILTON MARTIN, 


COURTIER D'IMMEUBLES ET 
D'ASSURANCES. 
AGENT FINANCIER. 

24 JASPER Ti. & 
Edmonton, Alta, Can. 
T'elephono 43934 Boite P. 908. 


ne nm 


as mener vu 


LARUE & PICARD 


Ont malntsnant leur bureau au 
CHAMBRE No 4, oi 
NO. £A4S Avonue Jasper, ; 
TELEPHONFS : 


Office, + + - - - + - « 41818 
Residence, ot et ee = 1764 
SENTE PS 


AVOCATS ET NOTAIRES 


en mn manier 09 


dites lon vos amis; s1 


ARGENT A PRETER 


à 5 ot 6 pour cont ., 
aux comimissions seoluires, nu: 
communautés religieuses 6b aux 
Fabriques de paroisses. S'adrus 
sor immédiatement à MM. Garié-- 
py, Giroux et Dunlop, avocats et 
notaires, “liroir postal 39, Hd. 
monlon, Alberta, : 


Short, Wood, Biggar & 


Collisson, 


Avocats, Avoués, Notaires. : 
William Short, K.C., CO. W.. Gross, 
. B. Woods, K.C., 0: W. 
Biggar and J.T 
Collisson. 
Prêts d'argent. 
Edifice de la Banque des Mar. 
thands, Edmonton. 


+ 
. - 
CORMÂCK ET MACKIE. 

° Avocats ot Notaires 

ARGENT A PRETER. 

On parlo le franoale. 
MaoDougail Court, Bolte P. 1029. 

. EDMONTON, ALTA, 


EDWARD BRICE 


‘Avocat at Notaire. 
Argont à prêter. 
‘Bâtisse- Larue et Picard. 
. Edmonton. 


.* 


3 


“!E B. COGSWELL 


.-  Avocat-Avoue-Notaire 
l'elephone 5093 335 Jasper E. 
- - EDMONTON, ALTA, 


«Je H. SMITH : "cf 


Arpenisur des torres d'Alberta et 


du Dominion. 
ag age de subdivisions de ville 
_ Rureaux: 1440 Ave. gRsnsr 0. 
Téléphone ia. 


| 


Hay. Le Landiy | 

Le _LANDRY & LANDRY 
Avocats et Notaires. 

Avocats, Avoués, Notaires 


Prêts d'Argent, : 
Edmonton. 


PR met one 


COTE & SMITH 
Côté, Tremblay & Pearson 


- ‘Ingénieurs civils. et, des mines, ar- 
lpenteours 

3 . études, examens :el l'AppOrLs - sûr 
errons’ une ; catte jus mines, Allention spéciale don- 


ë, d'Alberta, 


fédé au <. 


ét AUX GITE ES d'emplace- 
linents de ville et de subdivisions, 


Boîte pogtale 1077, Tél. 2328. 
Bureaux: ‘Edifice : Crystal, : Ed- 


‘[monton. — Athabasca ‘Landing, 
Fort MoWüurray, Grouard, 


GRAVEL & GRAVEL. 


| Avaenis ct Notaires. 
Hocso daw, Sask. Gratelbourg, Sasx. 


smresamanens vanne re 


:JBUC & MADORE. . 


AVOCATS ET NOTAIRES, 
Aurcua de la Banque d'Huchelaga. 


! -Prota d'argent. 
cusien DubDUo . Louis Madcre 


Bureaux .. ... ... .. Morwood Bik. 
SMONTOTN, ALTA. 


es oemennenns 


TAILLEUR  * 


PRRRSECEEP PC SESErRE TAC IENTEUR PPT] 


” LAFLECHE & FRÈRES. 


f. Marchand Tallleur, 
18 ave. daspér, ‘Le, 2426 
Edmonton, Alta, 


Nottoyage: Repassage, Féparation 
Oscar Lanctot 


Marchand-Tailleur 


502 AVENUE ALBERTA 
Edmonton, Alta 


ae 


ammes eee 


MEDECINS-CHIRURGIENS 


“Dr W. Hoerold Brown. 


Spcoialiste pour les yeux, 168 oreilles, 
le nez ct la gorge. 
Hureaux: Esdifico du Crodit Foncier. 
fMeureg de Consultation: 

9 Luures am, à 12.30 heures p.m. 
1,50 hwnes por à 5 heurrs p.m. 
Examens da la vue pour ohoix de lu- 

nottos. : 


dpt 


"À, €. Robertson. 
Moëecin-Chlrurgien. 
Bureaux: Edifice Tegler, (suile 302.) 
Promioro rue, Edmonton. 
HEURES DE CONSULTATIONS: 

7 d'9 h'am,:—2 a 4 bh, pm, 
sn tt a 9 , pim. 
Tv eléphonc:.Burenux 1285. 
Telephone: Residence 8741, 


CE 


EE 


MADAME MEADOWS 
Spacialiste pour la vuo. 
494 Avenuo Jaspor ©. 
Chambre 4, 2a etago. 
PHONE 5687. ENMONTON 
Heures d'office: S heures à 6 heures 
Sumodi soir do 7 à 9 houves, 


ee ee eme mms 


ON DEMANDE 


ON DEMANDE UN JEUNE HOM. 
me du 14 à 16 ans, ronnaissant 


les deux lanyues. $" adresser au 


“Courrier de l'Ouest”, 49 ‘Ave- 


. nue Howard, 


Dsse memes mes rene, 


Architectes Arpenteurs 


den titeen de rpe ee ei 


. JAMES. HENDERSON, 


F.R.LB.A,, AAA. 
Arohltoots, 


tistat Block, 
4% Avo, Jasper 0. 


Tel. 4036 
Edmonton, Alta 


sem 


J.E. CAUCHON, À. AA, 
O. À À. : 
Architecte. ‘ 


Ldifice Hart, 
Ghaumnbre 110 


l'el, 403: 
Edmonton. 


CT 


ON ACHETE LES CONTRATS DE 
VENTE AUX PLUS HAUTS 
‘: COURS DU MARCHE 


THE CAPITAL LOAN CO. LTD. 
47 Edifico Jackson ‘ 
Tél. 4642. Edmonton, Alta. 


M: MECKLENEBURG, A.M. 
“Munioh 1885" 
SPECIALISTE POUR LA VUE, 


-25 années d'expérience. 
313 Jasper Est. Edifice Archibald 


.. Edmonton, Alta Tél. 5225. 
DIVERS 


—— 


:ANDREW #H. AL LAN, 


‘Audlteur, Comptable, Liquidateur, 
Auditions dé lvros, mensuslles et hob- 
domadaires, - 
Edifice Gariépv 
EDMONTO 


Chambre 30 
Téléphone 1847.. 


._ -, . . THE 
 CONNELLY-McKINLEY 
* COMPANY, LIMITED. 
Embauméurs at Entropreneurs de pom.… 
pes Funebres, 


‘Chapolte privae ot ambulance. 
136 ruc Rice. Tel. 1525 


‘4 eus ‘ ae ue + CR peer at 
SOAHUAT HER I Porta tre veto tt 6 FTP ape jee Dre Pere at à 
- eus te . 4 pus “ o 


Le & Chateau Rose 


Par M.  Maryan 


bien égal. Quant à oi, jel'ai 
fais venir, quoique j'éusse Ja vas 
gue idée que na hraladie péuvail 
s'aliraper, puisque Germaie- ne 
fuyaits, ss EC marnan  e$t aussi 


l'égoiste"ique mais elle L'a exposée, 
Tu 


+7 (Suite) 
Le‘ nieux se fil sentir, en effet, 
plus Lôb'qu'on ne Tavail pensé, La 
fièvre, Lonyhas brusquement, Pétat 
NÉ VeUx qui avait d' ahur d: goÿiplfe 
us” fa Ééituatian s'ADaEA epf de 
médecin prononça le not bienheu- | ma pauvre Marie-Claire. 44 
reux de convalrssenner, En mère devrais Dos détester Loutesf 
tops, il intina à Marie: Caire [x avaif une émotion shlcëre | 
Pordre. formel AUTTE prendre. l'air, deldans Pot exposé héfas! 1robr réel, 
passer chaque jour'au"moins une [hien qu “irrespectucux, et Mavici 
heure ou, deux au dehors. ii Claire pense dde nouveau qu ot 
"Vous tes” fatiguée, ‘eonglüt-" pourrait faire duelqueé chôse : de 
il, et vous offririez en ce moment Josette. + 

a da maladie un Lerrain brop pro-l  -—feunte, dit-elle, je mentirais 


em 


piece. . 

Ceci effraya Marie- Caire, Etre 
nalade dans celle maison oi anal 
fer Ta lendresse de Josette el fa 
reconnaissante de sa hellé-rmbire, 
elle he pouvait se sentir chez cle. 
s'ébail une perspective à Jaquetle 
elle devail se soustraire à Lou 
peix. Jélle s'aslreignait done à 
faire ehaue jour une promenade, 
soil at jardiu publie, soit sur les 
quais, dont le mouvement Ja dis 
Lrayait puissaimment, peut-être 
parce qu'elle pensail que : dans 
quinze jours où an mois, Hlzfar y 
vionidrail attendre son pére. 

Pans quinze jours offer sopail 
elle, au Châleau-fose, où Me 
d' Albrègue la réélamait impérien- 
emont, avait 646 convenu qu'un 
pau plus fard, quan M, de Mar- 


guenave  sornit, arrivé, Josette 
Viendenil la rejoindre, “Log nimnis 
qui avaient recu Germaine avniont 
ei VUE nt inariage pour elle, el 
réelamaient Ja présence de Mur 
de Nolliès, puis, un plus {tard 
Hdith aurait besoin de sa more 


Le séjour de Josolle au Château. 
Rose les arrangenil done foutes, 

Josette s'exprimail moins qu 
lendrement sur le compte de ses 
sopurs, 

ee Vois-tu, Marie-Claire, disait 
elle, languissaimmenut élendue su 
une éhaise nues près un elai 
feu de bois, el jetant sur la glac 


Tnt ieée en face d’ «lle des regard 


de cobpliisanee À l'adresse de s: 
jotie robe de chambre blanche 
sois-lu, nous sontimes loutes Lroi. 
{rés mal élevées, ol fonciôremen: 
égoistos,., ‘Hdith a épousé un 
vieux mari pour avoir de l'argonl 
ebest devenue plus mondaine qui 
Jtmais,.. Si tu crois aur'elle es 
contente do ln venuede ce bébé: 
Gepmaine ne rêve que se marier 
elle aussi, 61 peut-être Le choi: 
sera-t-il pour elle un peu ainoin: 
limité, 
lui a daissée T'onele 
de pense que j'aurais pu 
sans qu'elle osût m'approcher, el 


s'inquiéter 
soul! Jo 
rois pas 


pl fatiguer 
ue l'aime pas du 
du tout... 


se 


A. €. LAPIERRE 


Horloger, Eijoutier, Graveur 
et Opticien. 


feeluées par la poste, 
4 


ST-PAUL, ALTA 


SCHRAG 
* Réparatour de Montres 


Si votre montre a besoin d'être 
réparée envoyez-ln-moi par Ja 
posle en paquel recommande. 


CHAMBRE 1. BLOC PURVIS 


Jaspor et Première Rue 
Tél. 2496. Edmonton. 


PHARMACIE MICHEL 


1343 Avenue Syndicato 


Téléphone 71544, Edmonton. 


Nous nous faisons une spécia- 
Hité de remplir scrupuleusement 
lus ordonnances, 


ec. 
seems 


‘ HOTELS 


RICHELIEU HOTEL 


Jd. N. POMERLEAU, Prop. 
Hôtel complétement transformé 
et muni de toutes les améliora- 
tions modernes. 
Pension: $1. 25 à $2.00 par jour. 


TROISIEME RUE. 


THE YALE HOTEL. 
EDMONTON. 
Rob. McDonald, prop. 


hain, $2.0, Garle de Repas, $8.00. 
Pension Monsuelle (Table seulement} 
S$0.00. 


QUEEN’S HOTEL 


: Avenue Jaspor -E. ‘ 
Lhotel le plus ancien vt'io mieux ‘son. 


° nu d'Edmontan.: 
Quartlors gensraux des Ganadiens- 

francais, 
8. HE&TU, pron. 


Tol. 1618 


vie de faux dehors et d'expé- 
Î 


grèce À Ha polile dot que 
Soltttiérac. 
Maiswelle ne pouse qu'à elle, Quand 
mou 


qu'elle a laissé ma pauvre maman 
toute 
CR 
Et cela Eui est 


Spécialité: Réparation de montres. 


Nous avccordons une attention 
particulières aux eomimaudes ef- 


EDMONTON. |d0Y ait arriver dans quinze jours, 


Taux: $2.00 par jour. Ghatmbre avee | q' Elzéar, 


‘j ju isais que fu es parfaite, Mais 
je he peux pas Foie vouloir de 
uravoir désirée, parée qu'être dé 
sirée a été longtemps bour moi 
une chuse inconnue... J'appor- 
aix d'ailleurs assez de santé pour 
ae pas risquer délre malade... 
Et j'exeuse boul à fait, je l'assure, 
coque fu appelles Fégoine de 
pauvre guère, Mais puisque Lu 
m'as fait entrer dans La vie, ma 
petile Josette, je he veux plus en 
sortir, où plolôt Lu entreras dans 
la mienne, Tu seras, au Cle, 
Rose dans un aubre rour ant. 
Quand j'y suis arrivér, je n° avais 
ruôre, à oimon aëtif, que Ha à fiorté, 
a dignité, qui, je pense, me ve- 
naient de notre pére: je détestais 
et je désirais sincèrement, 
Mais lLarile Va- 
iérie est banne à approcher, el 
AL prend, près delle, une con- 
seption sérieuse de la vie, Si Lu 
lois te marier, petite Josette, je 
Joudrais que ce ne fût pas pour de 
argent... Si Lu essayais-de de- 
cenir une vraie fomme, de vivre 
an peu pour les autres, crois-tu 
que Eu ue serais pas plus heunreu- 
se qu'Eédith ou Germaine? 

Vu me demanderais des vel- 
éilés d'être sérieuse, répondit Jo- 
sette, la regardant leudrement. 
Mais en aurai-je a force? : 

--Pas pour le moment, dil Ma- 
de-Claire en riaut, IFfaut 4'aborc 
maigre, moins pâle. 
yeux ioins flangoureux 


lients, 
re jidépendante. 


s 


“re moins 
woir des 
“emplir 
notre pinède, ef prendre des bains 
le soleil sur nolve forrasse. Il 
is, fu seras entourée dé synipae 
ihies qui l'entraineron( tout dou- 
coment. d'abdrd 
près du bon Dieu... 
—Oh! ui, Sotipira Jnsgtte, 
me voudrais dévotet…, 
—-Pas commen en as pour... 
Je voudri 


un} peu plus 


fu 


is que Lu lisses plus in- 


timement eonnaissance aver Crlui 
qui la conservée à nous.‘qui l'a 


comblée de dons très riclres, que 
toi-iméme ignorès.,. Sois: Iran 
quille, il se dévoile quandion ne 
ferme pas les peux... Elu Paie 
meras, rien que pour avoir vu les 
merveilles qu'il a failes Jh-bast! 

Que je sois d'ahomt au Chà- 
leau-lase! dit Hsvite, riant à son 
Laure. me semble que 8e mot cst 
magique, dune magie mysftérieu- 
se, bien cniendu, mais très doure.. 
Voici Fhoure de ta promenade: je 
te prie de remarquer que @est moi 
que fe la rappolle, je commence 
man apprentissage de perfeetion, 
Où iras-lu aujourd'hui? 

— Sur les quais. 

---Conmime tu Is aimes ces quais 
encombrés, où it y a des elours de 
goudron el de planches de sapin, 
d'affreuses harriques par milliers, 
des portefaix débraitlés el des ma- 
rins voirs conne les nègres! Si 
nos amis v allaient, je ne sais pas 
ee Ai penseraient de Loi... Et 
il Faul que maman ait un respect 
prononcé pour fon indépendance 
pour ne pas profesier contre Îles 
promenades! 

—Peu nm'iuparlte ve que les 
élrangers ponsent, PE quant à ma 
mère, elle est obligée do reconnati- 

re que j'ai besoin d'air c{ que per- 
sonne ne peut n'accompagner, 
On va t'apporler La crème et des 
biscuils; ne mauge pas trop vite, 
et fais une sivste ensuite, en m'at- 
tenant. . 

“Elle alla mettre-son chapoau et 
sa jaquette, jeta une fourrure sur 
ses épaules, et prit le tramway 
pour gagner la rivière, ? 


NXXHI 


Le lomps étail gris, humide. 
triste pour une personne habituée 
au gai soleil de Provence. Marie- 
ilûire fit intérieurement des voeux 
pour que M. de Marguenave, qui 


d'après les calculs de soù fils. 
trouvât un’ cicl moins sévdrè, Elle 
Rimait à se le représenter déhar- 
quant sur le sol de son pays: elle 
évoquait en ce lieu anème la figure 
ut s'attendrissait à la 
pensée de leur heureuse roncon- 
re, Et combien elle se sentait re- 
annaissante d'avoir été l'ovcasion 
de ct événement bienheüreux, 
d avoir contribué. presque, incon- 
sciemment à changer les idées de 
M. de Saint-Meuron ot aussi ses 
ilispositions dernières! ‘ 

Le jour-là, elle avait un motif 
spécial de venir sur les quais, Cé- 


La poitrine de lodéur de 


{il sentit tout à coup, en sortant de 


s4éur 


. ue n ec ‘ 


Lait Ja date de l'arrivée du pasue- cette gare où personne ne  J'atten_ vers, 
bot de Buenos-Ayres, ‘atténiu.luifdait, la solitude, l isolement, Fim- {avec 
el:einq tpression d' être un étranger dans Un poète n'est-il, pas éternelle- 


avail-on dit, 
heures, Ce s 
goût-conme une répétition üe a 
scène heureuse: L 
Eleise ‘pronienà: quelque LeiupE, | Des maisons néeuves s'étaient édi-! 
les yeux ‘atlachés, sur Je: fleuve, | fiées: : des -platanes: de l'avenue 
presque ‘étourdie dû mouvement iVauban avaieht grandi, des tram- 
intense, : ‘des. déchargement, duiways stationnaient sur da ‘place. 
passage..rapide des Hateaux: ile ÎLe Färon, du moius, demeurait Je 
toutes fé mes ei dectoutes‘iimen- : même, Avec: 463 longues pentes 
sions, or davides el ses terrasses pierreuses, 
dit une d’un gris pâle tout lacheté de pins 
minuscules, come des mouthes 
ie € coeur battanË dé peu; elle ide velours vers sur un forid terne. 
anergint le. gran Sleaiuis {ui s'a- le Faron qu'il'avait jadis. chanté... 
vançaita ralëntis£ant ün' peu ‘sa Et ce ciel, celle_jumière, il les 
marche, ‘à fravirs” 16 ‘charbon retrouvait: plus beaux, plus. chers, 
iers, les voiliers, les renorqueurs [au’en tout autre pays... [l'se sou- 
el les chajands, Une fonie de pas- venait de l'horrible désespoir avec 
sagers étaient sur le pont, les uns Hequel il avait. fui tout cela. un 
regardant avec une curiosité in 
oucianté lé mouvement des quais, pâle sous les bords abaïssés de 
les ponts, des navires et les bate- son chapeau, ayant peur des re- 
lets qui-encombraient Ia rivière, gards, des mépris & croyant s'en 
d'autres échangeaient des signes|aller pour toujours... Et il re- 
avec uue autre foula qui attendait assait, en ‘une vision rapide, s8 
au dtébarcadère, vie d'exilé, adoucie, d’ailleurs par 


* Marie-Claire, un peu à l'écart, 
s'arrôla, intéressée, Elle vit le 
steawmer stopper, jeler ses aimar- 
es, puis les passagers commencè- 
vert à descendre, les uns PDressés, 
joyeux, les autres indifférents 
oimme des étrangers que nul n'at- 
Len. Toutes.les. elasses snciales ! 
el aussi à peu près toutes les 
ces. étaient représentées dans ce 
défilé où dominaient les Espa- 
gnois, bruns, tannés, aux cheveux 
de jais:et au port noble, même 
sous des haillons. fl y avait des 
passagers riches que gucettaientl 
les envoyés des hôtels, des misé- 
reux chargés «de pauvres valises 
de carton ou de sacs invraisem- 
blables, des femmes nu-tôle ou 
portait une Joque de mantilte et 
trainant des enfants malingres. 
Fout à coup, Marie-Claire eut 
une émotion, On homme mince, 
légèrement courbé, avec des yeux 
usirs el des cheveux tout blancs, 
venait de descendre ei parlemen- 
juit avec un cocher, Elle se trou- 
vait assez près d'eux pour enten- 
dre qu'il s'informait de Pheure de 
lexpress de Marseille. Sa sil- 
houelle, quelque chose. dans sa 
pose, lui rappela au premier abord 
Elzéar, et, en le regardant plus at. 
entivement, elle ronstata une rus- 
semblance avec les photograpliies 
qu'elle avait vues de M. de Mar- 
œuenave, Alors, il arrivait sans 
être annoncé! Par quel roncours 
de cireonstances? "Par quels mal- 
entendus? ŒElle était tellement 
surprise qu'elle hésila, se deman- 


. D Ps it d LP 
dant, d'abord st'elle-ne se tram- | Ur louer. de 1'itié. Ta er bleu 
. : , . , 3 ù ' \j » 
pail pas, puis'si elle pouvait in- | et * 


Loue ‘ ue LS 
lervenir, Mais M. de Marguenave, Dr iouissante. Sur le qua 
si c'était lui, se rappellerait-il son Soyons ' ns FT approche po 
none andis qu'elle restait” là, vieux, un marin retraité évidem- 
perplexe, le passager, donnant un ment, qui fume sa “pe on ocar. 
ordre à un matelot du bord qui | El l LU SE pipe, D 

l'avait accompagné en portant sa et a eadre à ad est 
valise, monta dans la voiture, quil, Das re est en rade, n'est- 


séJoigua rapidement, avant que 
à SUR Pal ns —Quel bateau? demande laco- 


darie-CGlaire où pris une décision. |. , x 
Ali . . niquement le vieux, sans lâcher 
Mais aussitôl que le fiaere fut sa pipe. 


hors de portée d'un appel, elle 881 Te “Redoutable.” 


demanda si elle n'avait pas GE lo! 4 7} revient tantôt des fêtes di 
d'une ilusion, La voix de 


entre trois 6 


crait cGnimé ii Avant son propre DAYS. . » 


- üili le paquebot, 
voie près, J' elie. mi 


j1t e4 


soir d'hiver, cächant son visage 


toujours et partout excitée, 
trouvant des liens à demi dénoués 
de parenté, une hospitalité &réole 
un facile (ravail Jui donnant Je 
sentiment de l'indépendance... 
Avait-il beaucoup souffert ? 
‘Moins que son fils ne l'avait cru 
” [II avait une âme légère et insou- 
ciante, une âme de poète qui nt 
pouvait $ s’attarder longtemps aux 
émotions profondes ni aux regrets 
prolongés. 11 avail connu, cepen- 
dant, dés heures. de nostalgie 
presque de désespoir. 

Et il était revenu... 
comprenait maintenant combier 
son désir presque‘enfantin de sur- 
prendre ŒElzéar était imprudent: 
absurde, car il ne savait même 
pas, après tout, si son fils était à 
Toulon. : 

Il descenchi l'avenue, tourna à 
gauche, et se trouva sur la plact 
de Ja Liberté. Là, les palmiers lu 
semblèrent plus petits. Il y avai: 
déjà dans la ville un mouvement! 
ntense. Il reconnaissait lestdiver: 
uniformes avec un plaisir d'en- 
fan... Voici la. rue de J'fnten- 
dance, puis la vieille arcade don- 
Inant accès à la place vieillott 
qu'ombragent quelques antiques 
platanes, les ruelles étroites, pit- 
torèésques, mal famées qui con- 
duisent au quai... Mais il aimt 
mieux gagner da rue d'Alger, don’ 
il reconnait les boutiques. I y € 
des changements: cependant, les 
points de repère toujours les mê- 
mes Jui causent 


jouet Nice 

cot homme était emprointe d'ac- Ainsi, Elzéar n'est pas là! Quel. 
nat .| Ainsi, Elz & s là! 

cent espagnol: son type était aussi que chose comme Paffolemen 


bien celui d'un créole américain 
pue d'un Provemeal, Identificr une 
photographie à original est chose 
parfois difficile, et enfin, la pen- 
sée constante qui loccupait avait 
pu égarer son imagination, Quoi 
qu'il en fût, ce passager ne sem- 
blait ehereher personne, Si c'élail 
M. de Mavgurnave, il avail pro- 


d'un enfant—-un désappointemen 
navré,—s'empare de Ce revenant 
qui n'est plus qu'unétranger dan 
sa ville natale. Il reste là, désem 
paré, toute la joie de son retau 
déflorée, tout le plaisir de la sur- 
prise qu'il croyait causer disparu 
Son regard assombri,anxieux,err. 
autour de lui... Et là-bas, très: 


habilement eu | intention de Sul- |loin, au milieu des montagnes qu 
prendre son fils, ‘Elle ne pouvait servent de fond à da rade, il dé. 


rien: l'express parlait à huit heu- 
res Qu soir, et it lui scmblait im- 
possible de se frouver au départ 
du train, d'autant plus qu'elle se 


couvre un point brillant qu'il con- 
naît bien, qu'il a jadis cherchi 
maintes fois: 


La façade du Château-Rose sc 


convainquait maintenant qu'elle détacherà mi-côte, sur le fond de 
s'htni L 3 L DS LD ‘ L E ° 

Séait rompée, 6 qu'aborder ljà pinède, dominant les ondes di 
brusquement un élranger répu- 0 - 1 


verdure. Et son coeur meurtri as- 
pire tout à coup à ce refuge, ‘Foul 
à d'heure, il ne pensait qu'à sor 
fils, maintenant il songe au coeur 
fidèle de sa vieille amie... Il fai! 
signe à un fiacre qui passe, el 
d'une voix tremblante, il donne 
l'adresse, connue, si c'est encor 
comme jadis, de tous les cocher: 
ide Toulon: au Château-Rose... 


À celle heure matinale, le che. 
val est frais et file vivement sur 
la route. M. de Marguenave re. 
gdrdc avidement. Là encore, il x 
a beaucoup de changements: les 
faubourgs se sont peunlés, des 
quartiers nouveaux ont surgi 
Mais il y a toujours des pnints in- 
oubliables auxquels se raccro- 
chent ses sauvenirs: ce grand pal. 
mier solitaire, à Saint- Roch, ces 
vieilles maisons entourées de pins 
i de cyprès, jadis si hospilalières 


gnait à sa réserve naturelle, Enfin 
quelle raison donuerail-elle à sa 
belle-mère pour se rendre à la 
gare? Car elle m'avait jamais pro- 
noncé devant elle le nom de Mar- 
guenave 

Il était encore de bonne heure: 
elle avait besoin de marcher, et 
elle se décida à faire à pied te long 
trajet que rendaient d'ailleurs 
amusant ep intéressant le mouve- 
ment des rues, la beauté de la 
ville, of, sur une partie du par- 
tours, la | varitié des magasins. 
Mais elle était distraite, préoccu- 
pée. Si cependant c'était M. de 
Marguenave! En ce .CAS, elle ne 
serait pas présente à cette douce 
et émouvante entrevue dont Valéri 
et Elzéar avaient désiré qu elle fût 
témoin: elle ne prendrait pas sa 
part de Îa joie suprûme de son 
fiancé... Comme elle se trouvait 
Lout à voup seule et triste, si loin 
d'eux tous! Des larmes lui ve 
uaient aux Feux, C'étaient vrai- 
ment dur... si c'était vrai, Déci- 
dément, elle avait besoin de. eroi- 


et surlout le cadre des montagnes 

A celte heure, on voit encore 
[le urs flancs ces grandes raies 
d'ombre, qui produisent un effet 
si pittoresque sur la masse enso- 


sui 


re à une illusion pour retrouver sa leillée. Il retrouve l'âme . de ce 
paysage, dont il a pénétré jadis 


sérénité. 2 ee 
toute l'âpre poésie. Chaque as- 


pecl des sammels, chaque vallée 
ouvrant ses profondeurs vortes lui 
rappellent non seulement d’heu- 
roux souvénirs de jeunesse, mais 
encore les élans de son âme de 
noète, les succès enivrants de 


NXXIV 


Mais c'était bien lui... 

H'arriva au matin à Toulon, à la 
fois très las ot très surexcité, ot 
ses 


la singulière sympathie qu'il avait 
re-" 


Mais 


une. .impressior. 


« 


' 


H revoit. ‘celte ‘campagne 
les memes veux amoureux: 


Les étrangers 


menti: jeune: 


… 


Quatorze ans d'absence! Il pro- passeraient sans comprendre le 
mena dou regard autour de lui... chärme subtil et ‘profond de ce 


coin de terre: ils sont naturelle- 
ment atlirés:par des aspects plus 
grandioses et plus célèbres. Mais 
pour. jui. qui a chanté ‘chaque: cy- 
près s’enlevant, solitaire, sur le: 
ciel ‘bleu, chaque touffe de thym 
exhalañt son odeur rustique sur 
le sentier rocaillèux, chaque lou- 
che du sajeil sur ces rochers ari- 
des, chaque caresse de la lumière 
sur CC paysage qu'elle transfigure, 
il y. a. une ivresse à se trouver là, 
et aussi.un triomphe. Car il n'est 
plus le pauvre être. imprudent, 
mais coupable, dont la faiblesse a 
mis, une tare sur le vieux nom, 
selui qui s'est enfui Sous le poids 
‘le J'humiliatiôn. Les dettes sont 
sayées: il peut marcher de front 
‘aut; il peut inscrire sur les ma- 
auscrits qu'il rapporte un nom 
lésormais réhabilité... Même 
“lans ce riche pays de là-bas, il a 
‘hanté la Provence. Pourrait-il 
1e pas chanter? n'est-il pas de 
“eux dont les souffrances mêmes 
1e changent en poésie? 

La grande ‘façade rose appa- 
‘ait maintenant de temps à autre 
1 travers les arbres, aux détours 
-le la route. El tout à coup, Estève 
le Marguen ave. revient à ja réalité, 
et un changement se fait sur son 
isage, tout à l'heure éclairé d'un 
“ourire inconscient. 

Le Château-Rose, ee n'est pas 
i eulement le souvenir de sa jeu- 
esse, l'amour de sa maturité,c'est 
‘e présent qu'il va y retrouver. Et: 
quel présent, quelle réalité? Après 
out, s’il est de retour, s'il a revu, 
‘nivré, ses montagnes arides et 
on paysage ensoleillé, ce n'est 
‘as seulement parce que son cou- 
sin a légué cent mille francs à Ei- 
.éar, c'est encore parce que Valé- 


ie — sa fiancée, — a hypothéqué 


e Chäteau-Rose, parce qu'elle l'a 

‘anis en rapport, parce que -— au 
rix de quelles privations, il le de- 
‘ ine! — elle a allégé, année par 
‘nnée, le fardeau de sa dette, Car 
l'a honte maintenant, du peu 
‘qu'il a été capable de faire. Dans 
a sphère pratique, il a toujours 
‘té un incapable. La place misé- 
“able qu'il a occupée là-bas chez 
‘on çousin ne lui rapportait pas 
«rand'chose en dehors du :né- 
‘essaire, ei ce qu'il a pu envoyer 
:n quatorze ans ne compte guère 
‘ans sa libération. 


Qu'est-ce. que Valérie, cepen- 
s'ant, à pu. dire.à son’ fils, pour 
‘u'Elzéar lui ait écrit des :lettrés. 
nthousiastes, attendries? Elle.a 
‘once caché sa part à elle, dans 
‘geuvre de réhabilitation? Pour 
oui cela, il redoute de la voir, ét, 
‘un air de souffrance vieiHissant 


A'oudain ses lraits encore beaux, 


Uprend dans son portefeuille une 
ettre jaunie, usée, relue souvent, 
t une fois encore, il la lit, l'ox- 
ression douloureuse de son vi- 
rage s’accenluant à chaque ligne. 

“Nos vies allaient être confon- 
‘lues... Pensez à-cela, Estève, et 
iccepntez, ne fût-ce que pour votre 
ils, ce que j'ai résolu de faire, ce 
‘ue je dois à vous, à moi, à l'a- 
nour qui nous à un instant réu- 
nis..., 


“J'ai emprunté sur le château 
ose. Je voulais le vendre, d'a- 
)ord, pour vous en donner le prix, 
nais j'ai pensé que je pouvais en 
irer de quoi élever votre enfant 
n laissant intact le madeste avoir 
‘le sa mèvro, puis une épargne qui, 
‘haque année, diminuera votre 
t'etle. Mais à lout cela, je mets 
ne double ‘condition: d'abord, 
sersonne au monde ne connaîtra 
aa part dans cette oeuvre, per- 
onne ne saura jamais, jamais, 
“nlendez-vous, que j'agis autre- 
‘nent que comme voire mandatai- 
‘6e... Puis, vous aussi vous en- 
‘errez ne füt-ce qu'une obole, 
Jour que je puisse sans mentir 
lire à votre fils que vous travail- 
ez à vous libérer, pour que je 
puisse vous conserver son amour, 
son respect intangibles. 

“Nous ne pourrons jamais, je le 
rains, combler ce gouffre. Mais 
‘effort est à lui seul une réhabi- 
itation, ne fût-ce que devant 
Dieu... C'est de devoir, 

“Si nous nous revoyons un jour, 
ce sera dans de longues années, 
“#t nous ne serons plus les mêmes: 
la Vie, la souffrance auront fait de 
‘hacun de nous un être inconnu 
oour l’autre... Si ce lointain ré- 
voir nous est refusé, nous nous 
rvetrouverons dans un monde où 
toutes des larmes sont essuyées 
>ù toutes les âmes sont belles de 
la beauté même de Dieu..." 

Qui, combien souvent il avait 
’elu cette lettre, — les premières 
ois avec honte, avec colère, 
ar, surtout avec son âme de poè- 
te, de sensitif, ces calculs, cette 
froideur ce ‘sens précis des affai- 
res, Jui semblaient odieux au mo- 


hs 


ment d'une séparation désespé- 


rée. Cette mentalité le révoltait ; 
il s’étonnait d'avoir pu aimer une 
femme aussi dépourvue d'exalta- 
lion et même, nensail-il, de sensi- 
bilité. ” . 

A suivre 


* les,” 


L’AME DU 


‘.t" C'est un souffle, @ 
; C'est l'odeur d'Elle, c'est 
Te. 2 “Des velours, 


Tr des coussin; des roses, 
7 Et l'ombre douce, et l'hümblé ardeur 


BOUDOIR 


_- C'est un parfum, c'esi une fleur, 
est peu de chose. 


l'odeur 


Des mots fleuris aux lèvres clôses. cu 


‘ A'tause du pelit boudoir 
“Dont l'âmé un jour vous 


Et J'on meurt, 


7 CHRONIQUE 


Ma chère Marcelle, 
“ Depuis mon départ pour Le loim- 
“jain. homestead du ‘‘Bac des Sau- 
J'ai pu: aujourd'hui seule- 
_iénkt rencontrer une occasion de 
_ faire jeter celte iettre à‘ la poste. 
Mon amie, dans limmensilé de 


". a prairie, ma solitude ne parlicipe 
"en rien dé K solitude ambiante: 


La: 


“élle’ est {oute entière dans : mon 


® Éloigiement: de vous, el chaque 


“mille, laissé en arrière a étreint 
“Mon ‘coeur d’une angoisse: nou- 
"Véllé. Comprendrez-vous, Mar- 
celle? “ Vous qui logez une pe- 
tite tête si solide sous le dôme on- 
-duleux de vôs "cheveux d'or, vous 
serez induigente à cel’ aveu où 


“quelque ‘fugitive défaillance a 
- t'emblé?.Vous avez imposé à mon 


amour l'épreuve de cet isolement 
‘ meurtrier, et je m'y suis séumis 
àñvec joie. Soyez tranquille: je 
saurai vaincre, et mon pieux ef- 
forl säura tirer du néant, brin par 
brin, le nid où nous abriterons no- 
tre-lendresse et nos rêves, quand 
il vous plaira enfin, de n'écrire: 
“Vous avez inérilé l'estime de vo- 
tre amie." 

‘Ce matin, mes yeux ouverts au 
“pelil jour ont bu la candeur d'une 
aurore que le ciel mouvant de la 
tente nimbait d'un mystérieux 
Balo. Il avait neigé pendant la 


‘ nuit; un manieau blanc pesait sur 


nue; 


“j'ai 


aie de 


rsart 


. de notre dernière entrevue? 


-lés toiles, semant sur mon repos 
‘ds irridiations courtes d'une lai- 
teuse opale; un jour hésitant bai- 
‘gnait dans célle atmosphère ingé- 
l'indécision du jeune soleil 
* se réverbérail sur les objets fami- 
liers, endormis encore Mais 
secoué, d’une main tendue 
hois "dés | coûvertures la‘ ténlure 
fréhissante" Qui “süurplombait ma 
têle, etai neige ayant glissé jus- 
qu'au sdl‘avec un bruissement lé- 
ger d'aile” froissée, mon réveil 
s’eët égayé dû flamboyement sou- 


‘dain de ‘tout le priflemps revenu. 


J'ai songé à vos yeux, si pareils 
au miroir du lac, vos yeux, onde 
profonde où luit votre àme, cristal 
pur où se noient les chimères, où 
tous mes espoirs se sont mirés., 
Et j'ai remercié Dieu pour le cou- 
rage de vivre, et pour l'amour de 
vous qu'il m'a donné. 
Vous souvencez-vous, Marcelle, 
En 
fermant las yeux, je retrouve cha- 
cun de vos gestes, chaque jeu de 
..valre physionomie, alors qu'entre 
ous les mots n'avaient plus léur!® 
valeur réclle: les vôtres, puérils 
el presque indifférents el, cepen- 
-dant, pour jamais énclos cb pri- 
sonniers ‘en ce qu'il ÿ a d’immor- 


. telen moi: les miens, mes pauvres 


. &'bsl'lendue vers la mienne; 
témenl -vous 


mots. “häâchés, laissant sourdre 
toute ma délresse. Mais sur 
mon regard où sombrait a énèrgie, 
vous avez longtemps appuyé vo- 
{ve regard, votre main franche 
len- 
m'avez dil: ‘‘Soyez 
"eclui que. je veux, afin que je puis- | 
se vous aimer.” Et je suis parti 


- “avec tout le courage, toute la Foi. 


IF y a: dans toul souvenir une 
peine à côté d'une joie, et je ne 
Yoüdrais' pas que vos chers yeux 
se nuancent d'inquiétude en son- 
geant à célui qui loin de vous ob- 
gtinément lutte et s'efforce... Je 
suis fort, Marcelle, de toüte la 
forcé de ma tendresse avivée, 
grandie par la solitude... Sivous 
ur'écrivez un jour les trois mots 
que j'espère: je me sentirais l'ésal 
d'un demi-dieu. 

- Je conserve précieusement, jà, 
sur ma poitrine, une boucle de vos 


cheveux lumineux: ils font -dans 
. Fenveloppe rose comme une pieu- 


: | :88-auréole à 


votre.dernière lettre, 
et mon rêve y est rivé, comme à la 
bouée de sauvetage &s ‘accroche dé- 

sespérément le naufragé... “Mais 
voici que la tourmente $s ’apaise; 

et devant nos yeux fervents, 
n'est-ce pas, Marcelle? — se ‘des- 


“sinc en silhouette Igère le refuge 


. tant souhailé. 


timides, 


. La vie est bonne. 
Prenez au filet de ces phrases 
à mon amie, toute l'âme 
de celui que vous avez choisi pour 
la dernière-Epreuve, de votre 
Lo, JEAN. 
bour copie conforme, 
- —— MAGALI. 


:Et'l'on aime, on croil' au bouheut, 
‘On: souffre, on meurt d'aimer, 


: - C'est un souffle, c'est unë fleur, 
so" ‘© est un parfum, c'est peu de chose. 


> 


sans cause, 
.rose, 
‘monte au coeur, 


‘ GEORGES RAY Al. 


CNE: . 5 


CESES PRIT 


L'ORIGINE DE LA FAMILLE 
BONAPARTE 


Le journal Je “Miroir,” de Paris, 
à propos de l'année 1913 dit ‘que 
d'anciennes et æpgdoubables pro- 
phéties assignent àcelté arinée un 
vôle grandiose et tuer rible. Nostra- 
damus la qualifie “d'année aux 
périls.” Vosnegensky, le paysan 
russe qui dès 1778 -prédil d'avène- 
ment el la chute de Napoléon, dil. 
qu'en cette année 1913 “croulera 
un grand enipire et ‘un rofaume 
renaîtra.” Laibohémienne qüi pré 
dit à Guillaume fer Sadowa, 
dan, la fondation de } empiré d' A 
lemagne, la dale précise ‘de sa | 
mort, ainsi que celle de la fin de 
Frédéric IL, lui dit également q: a) 
1953 verrait la fin de la force al-i 
lemamrde... 

Le “Miroir? est allé aussi de- 
mander l'opinion de trois augu- 
res modernes: Mme de Thèbes, Île 
Dr Papus, grand-mailre ès-scien- 
ces occultes :et.Mine Kaville, une 
cartomancienne, très réputée ot 
tous trois sont d'accord pour pré- 
dire à la Frañte une anñée de 
iriomphes et-dé victoires, un recul 
allemand; un changement de sou- 
Verain en Italie, etc. 

Justement à plupos de te qui 
précède, une personne de la s0- 
ciété anglaise de Montréal nie 
conmuniquail dernièrement, «le 
curieuses prédictions qu'elle avait 
découvertes dans un ouvrage in- 
titulé “Tladorpha’ et annotées par 
elle il y-a 12 ans. 


Au nonbre de-ces-prédictions-il | 


yen a quelques- unes qui se sont 
déjà réalisées êt d'autres qui sont 
près de d'être. | sie 

Les voici traduiles à peu près 
textuellement: ". 

En ce'qui converne: 

Î—La France, celle-ci annexera 
plusieurs pelits Elals el s'étendra 
jusqu'au Rhin et jusqu'à l'ancien 
mur romain, €Ce mur s'étendait 
autrefois de Bingen près de 
Mayeuce jusqu'à Ratlisbonne et 
étail la frontière de l'empire ro 
main entre la France et l'Allema- 
gne. La France s’annexerail par 
conséquent la Belgique, une par- 
tie des Pays-Bas, une partie de la 
Prusse rhénane, le Palatinat, d’AI- 
sace-Lorraine, le grand-duché de 
Bade, le Wurtemberg, le grand- 
duché de T uxembourg. L'Allema- 
gne en cette année 1913 commen- 
cera dune à décliner. La France 
an contraire s’élèvera de plus'en 
plus. ‘Déjà son artillerie a étonné 


le monde dans la gucrre des Bal- n 


ans. Elle possède une armée mer- 
veilleuseihent entraînée, des chefs 
hors pair el le plus grand nombre 
et les meillcurs aéroplanes. $a fi- 
bre-patriotique est intense el avec 
le désir de la revanche et une con- 
fiance inébranlabie dans Île suc- 
cès, il n'en faut pas plus pour lui 
assurer une victoire certaine. 
9__La Grande-Brelagne sera 
séparée de toutes ses colonies— 
ui deviendront autonomes, y 
conipris l'Irlande, les Indes el au- 
ires-colonies —— qui-n'ont jamais 
fail partie de l'empive romain de 
César. 

3-4 Espagne sera réunie au 
Portugal-et à la partie du Maroc: 
cédée par la France. ‘ 

4—_L'Ilalie anneïera prôobable- 
ment Ja Tripolitaine., — C'est un 
fait accompli. 

5—-L'Antriche per dra des pro- 
vinces nord du Danube, c’esl-à- 
dire moins une partie de la Ion- 
grie, la Bohème, la Moravie et la 
Galicie, lesquelles seront réunies 
à l'Allemagne. 

6—La Grèce annexera la Thes- 
salie, FÉpire, la Macédoine et lA)- 
banie; comine elle était constituée 
autrefois. 

7—L'Egypte restera seule. 

8—La Syrie sera séparée de la 
Turquie. 

9—_La Turquie ne comprendra 
qué Ja Thrace ancienne et la Bi- 
thynie. | 

10—Les ‘Etats  balkaniques, 
c'est-à-dire la Bulgarie, la Rou- 


‘manie, la Serbie, le Monténégro 


annexerunt une partie de la Hon- 
grie, 


pe covrrreh ne B L'OURST, TBUDY 20 MARS 1918, ee 


. y aurait. alors cinq voy amies. 
de l'est et eing royaumes de 


[l'ouest qui vonstilueront un gonre 


d'Etats-Unis comme en Amérique. 
Jhacun d'eux aura comme gouvêr- 


nement; une monarehie démocra- 


tique. 

JL Ecyplee la Sy rie el la Turquie 
auront avant 1919 des parlements 
et'des députés élus par le’peuple. 

“Un chef remarquäble- apparai- 
tra en Franve dans les guerres qui 
äuront lieu entrè 1913'et 1919. 1 
érigcra-cette confédération de dix 


Foÿauties comme une construction 


solidement assise. EL ainsi, in- 
conscicmment i préparora le cho- 
min pour un nouveau -Napoléon, 
qui deviendra én.1920-1029 le roi 
de Syrie. el ‘L'empereur des dix 
oyaumes Vers 1926 jusqu en 1931. 
ce roi ‘de. Syrie sera probablement 

6, descendant de la dynastie des 
Nipoléons, 


La famille de Napoléon Bona- 
parté possède, parait-il, un litre 
au trône d'Alexandre-le-(trand, 
roi de Macédoine, —300 ans avant 
T0. —- étant issue de David I, 
vimperour de Trébizonde dont le 


descendant Nicéphore Comuène se[lf 


réfugia. dans la pr'esqu ‘ile de DÉ- 
lüponèse en 1476 où on de fit 
Protogeras: On sail que ve fut 
au moyen-ûge qu'Alexis Comnène 
fouda l'empire grec de Trébizon- 
de, — Dix membres de la famille 
Comnène furent élevés à la digni- 
té. de\Protogeras jusqu'en 1675; 
date à laquele Constantin Gonmè- 
ne, 10e Protogeras, poussé par la 
crainte dek Tures, émigra en Ha- 
lie accompagné de 3,000 compa- 
lriotes: 
tint du sénat génois des Lerres en 
Corse dans laquelle, lui el ses des- 
cendants colonisèrent, Calomeros 
Comriène fût un de ses fils, el 
compie le mot-"CGalomeros” sigeni- 
fie en italien “Buona-parte,” c'est 
pourquoi il pril le nom de bonne 
parle." Napoléon ler, Bonaparte, 
né à Ajaccio en 1769, fut un mem- 


bre de celte branche de la famille | 


Conmène. La Corse fut cédée à la 
France par les Génois en 1768. 

Cette suile de successions a été 
attéstée par des lettres patentes 
données par Louis XVT en 1783. 
Elle figure aussi dans les mémoi- 
es sur l'Empire et la Restauration 
de la duchesse d'Abrañtès, publiés 
à Paris en 1835. Aussi dans 
“PHistoire Universelle publiée 
par Yopf. ‘ 

Telles sont les étranges prédic- 
tions-et révélations que j'ai pu re- 
cuëillir éb coordonner, espérant 
qu’elles intéresseront les lecteurs 
du ‘Courrier de l'Ouest.” 


LES VILLES. DE L'OUEST 
Montréal, 48 mars 1913, - 
,Un.nouveau eceutre.vient de sur- 
gir dans l'Ouest, el son apparilior 
1e saurait laisser indifférent ceux 
fui s'occupent d'opérations immo 
bilières. Il S'agil . d'Athabasca, 
dans le centre de 1’Alberta, qui, i 
y a un#an à peine, i'ébail qu'un 
posted’exnédilion de la compagnie 
de la Baic d'Hudson avee une po- 
pulalion d'une wentaine d'ämes «! 
qui, aujourd'hui, compte plus ‘le 
2,000 âmes. Le. plus curieux, c'esl 
que cette pelite ville déjà si aclive 
et si ambitieuse, ne comprend que 
des maisons de campement, tant 
l'essor a été rapide. On attend au 
printemps pour commencer à 
consiruire. ° 
Le développement inattendu de 
la pelite ville à nécessilé la sub- 
division de terres dans Athabaxca 
dont la plus importante €est assu- 
rément celle de MM. Bloomfiell 
Frères, rue Notre-Dame Ouest, No 
7. ‘Leur propriété fait le prolon- 
gement du distriet où. passe la ruc 
principale. Celle terre, subdivisée 
en plusieurs centaines de los, se 
trouvera située dans le plein cen- 
tre du quartier commercial, par 
suite du développement naturel de 
la ville. 
Alhabasca lient son prodigieux 
progrès à ses lignes de.chemins de 


fer, etses voies d'eau, à ses dépôts L: 


houilliers, à ses riches limiles de 


bois, Elle est située sur la Rivière |} 
de la Paix, à l entrée de la Grande | 


Prairie. 

L'an des MM. Bloomfield, qui a 
visité cette régioh, est revenu ravi 
des avantagés qu'offrait au com- 
merce immobilier cette nouvelle 
contrée, Il croit que d'ici deux 


âns, elle égalcra en populalion et LE 


en richesse des villes comme Cal- 
gary, Saskatoon, ele. 


en es | 


Pourquoi M. Borden a peur de la | à 


redistribution 


Aux élections de 1911, les hul- 
‘etins de vote déposés dans la Sas- 
katcliewan, l'Alberta etele Mani- 
Loba, aécusaient un folal de 123,- 

re: libér raux, 104,710 conserva- 


| leurs et 6,824 indépendants €l S02 


cialigtes... soit une niinorilé in- 
tale de 25,785 voix pour les con- 
servateurs. If ne faut donc pas 
s'étonner si M. Borden est pris de 


panique «quand on lui parle d’une |È 


redistribution ou d'une demande 


d'appel au peuple sur sa proposi- | 


tion d'envoyer $3%,000,0009 d'ar- 
gent canadien à l’Angteterre pour 
meltre fin à une urgence imag- 
naire. ‘ 


Constantin Commnène ob- [5 
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Nous avons de délicieux modeles exclusifs 


en robes d'apres-midi pour dames ‘ 


curl 


Lu: 
ù Nos at e 


a ‘K artrl ee “ 


L’ exposition de ces délici ieuses” tubes, par son singes; sa. variété ete. ont très sûr es molles 


À 
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Ms 


modes qui sont actuellément avides favorites S À Paris, N e-Voriki ct: Berlin, La: grande variété Rciliteïn 


N 


votre choix ct vous nous devrez d'être adiiréc. pour vôtre élégance dis tous tes thés Où. vous. brraitrè 


Quelques suggestions: 


Ü 


Robes d'après-midi en soic bréchée gris- perle; eftet de draporie, le corsage affecte li. néuvelle 


forme Boléro, avee largè ccinture- plisséo; dentelle au col .ct'aux poignets. Prix......... 


Nous avons également une délicieuse robe 
d'après-midi en excellent erêpe bleu météore. La 
jupe est drapée avec cffet à pañier.. Le corsage a un 
col très haut avec de longues manches de dentellé, les 
boutons sont taillés dans des pierres du Rhin. Devant 
de corsage en chitfon rose avec petit col de satin, ce 
qui donne à ectte robe un cachet spécial et bien por- 
sonnel; c’est un vrai chef-d'oeuvre dè l'art. Notre. 
prix .. $47.50 


CR ds 


. 


ue 
NS 
crosses 
; 


Robe en: eessaline nuire avec À fuiique. de dentelle; 
e’estun de’nos-modèles les plus élégants. bn: ‘simpli-, 
cité et la charmante distinction. dé.cetté robe jlairont. 
grandement aux personnes ‘qui ‘désirent une: toilctte 
.d’allure sobres.les robes de ce genre sont très rares: 
daus Îles. modES actuelles. Les fermes : qui trouvent 
les modus’ actuelles trop. excpntriques pour ee 80 
seront ravies par cette r'obé. Prix... 80 


Et des centaines d’autres modèles aussi attravants à des. prix vai jant de #15.00 à sit. cl 


Belle etoffes lavables pour les Corsets ! Royal Worcester! k æ 


robes dé printemps. 


Peu importe‘le genre d’étoffes lavables qui serc 
à la mode ce printemps. Notre choix est si varié, que 
nous, l'avons sûrement. Nos étoffes varient depuis la 
vaze légère jusqu'aux étoffes épaisses. Nos pri IX sont 
extrêmement modérés. 

NOILE BLANC, la verge, Gôc. — #E pouces de 
large, ec qui vous permettre a de tailler commodément 
vos robes. 


CREPES BLANCS, 9%5e et 30e la verge — tein- 


.tes unies et fantaisie; très en demande pour la lin- 


gerie, 
BATISTES BRODEE Le BLANCLES, : 206 et DOC 
la verge — couleurs unies. 


RATINE BLANCHE, 45e et 75e la verge, unie: 


et fantaisie, artiele importé. 
PIQUE BLANC, 20e et 406 14 verge, grande va- 
riété; vous serez étonnées de lit ve aleur de t cet article 
pour: le prix. . 
LINON DE 48 POUCES , 20, 30e, 406 et 506 la 
verge, teinte naturelle; très épais, durera plusieurs 
Saisons. 


PIQUE A RAYURES, 50e et 60e la vor ve.—(Jet 


article sera particulièreme nt à la mode durant la sni- 
; ue piqué fera de 


SOI prochaine; couleurs très varices 
très jolis costumes. 


LINON, coupons pour Costumes, 
verge, une verge de large, étoffe très résistante. Rose, 


bleu et couleur n aturelle. 


25e et 45c la 
RRez-de-Chaussée, 


UN EXCELLENT ENDROIT POUR. 
PRENDRE VOS REPAS 
EST LE 


CAFETERIA DE LA BAIE D'HUDSON 
 DEJEUNER. DINER. 
THE DE L'APRES- MIDI. 


"Bon- Ton' Nouveaux mo®. 
deles du printemps | 


Votre. sillioicttc, vôtre 
sauté.cet vote. confort: dé 
peñdent de v otré corset: 


4 


Les: corsets qui révèle: 
rout: la ligne. natutello. de 
votre: corps ct $e confor- 
méront. en.niême temps à 
la silhouctte imposée pi: 
la mode constitueront les 
corsets 146 AUX. 


_ Ils vont par faitement:- + 
sotit à la mode ct assuront 
votre confort, 


N IL | Un bon coïset doit lais- 
n te ser entitrement libre le jeu 

de tous les organes et ne 
faire de pressions sûr au+ 
eun d'eux: . 


Cest à ee prix. seulement 
que vous aurez une démar- 


che et une allure naturelles et vraiment élégantes. 
LES CORSETS ‘“BON-TON” 


ne Jouillent pas — ils sont durables et ne se défor- 

ment pas à l'usage; ils respectent les lignes imposées 
par La mode; ils sunt, sans contredit, les plus pr'abis 
ques pour Les femmes disposant, de moyens, limités. 
Les prix varient de #1.00 à 45.00. ct 


Ces corscts non seulement ne se rouillent pas, ils 
donnent une démarche souple et harmonicusc:ct eetto 
ligne charmeuse i iipusée par la mode actuelle. Lius 
corscts ‘‘Bon-Ton”’? ont été les. prauicrs en Amérique . 
à adopter cette ligne élégmuite et nouvélle." Vous êtes 
done assurée en achétant un corset “Bon-Ton?? d’a- 
voir l’article authentique. qui vous donnera la 8il- 
houette à ln. mode. Los prixvarient de 3.00 à $1 2,50. 
Premier étage. 


Les nouvelles chaussures Edwin C. Burt plairutit particulièrement aux femmes élégantes, J'amuis 
encore des bottines pour fomnes n'avaient atteint à cette élégance. Dans leur confe cetion. iln'est employé: 
que des matières de haute qualité; le .cohfort parfait du pied'est assuré par une conféetion.soigneuge. 


Ratfinement, grâce, élégance, style, confort et durée, telles sont les qualités distinctives de ces 


.chaussurés, qui peuvent soutenir toutes les comparaisons. 


0 


Les nouveaux modèles pour le printemps sont exposés. Prix variant de #5.00 à:#7.00. 


Premier étage. 


î 


‘> avale de M. Borden. Les deux 


. val à l'Empire, c'est-à-dire qu ‘elle 


‘ ailion qui modifie virtuellement dé | il est queslion d’un grand change- |dèles à la parole donnée et avaient’ 


Tr _LE COURRIER DE-L'OUEST JEUDI 30 MARS 1912 doute D ROC CL 
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“ide en 


part, Ja. “doeirine Aibérüle. d'unité avec. ui, . | 
impériale. el. ‘d'autonomie colo- Ël: notons ‘en outre qu'aux lermes 
niale; l'établissement d'une flotte |de Jà constitution, le: parlement. 
qui répondra -AUX demandes -de devräit avoir. 13 députés de plus 
l'Âmirauié britannique ‘en  gañ- qu'il n'en a à l'héure actuelle, d'a 
dant Îles eaux canadiennes, tout près les: résultats du dernier re-' 
en restant en apports intimes |censement. On voit done que le 
avec la marine: impériale “et prête gouvernement ne s'appuie nulle- 
au moindre signe de danger, à ac- ment sur fa volonté dû peuple. 
courir à‘ l' aide de Ja marine ‘impé- pour ‘faire cetté proposilion. | 
riale, sur-les ordres du gouverne- | * Le 27 février, à'la deuxième lec-. 
me { canadien: . ture du bill naval, le £ouverne- 
Telle'esl Ja question. que. Sir. ment: avait une majorité de 30 — 

Wilfrid. ‘Laurier .el 308 partisans 114 à.84.. 
véulent soumettre au peuple ca-|..0r je parlement conple 20 na- 
nüdieri. “Télle est: la question qué tionalfstes, c'ést-à-dire 20 dépu- 
Je parti Lory, guidée par M. Bor-|tés qui ont été envoyés au parie 
den refuse de soÿmeltre au peu- [ment par leurs électeurs avec mis-, quer l’Angleterre 
ple canadien, /C'éat. sur élle que sion explicite de s'opposer à tout] Dans son dernier discours sur 
L'Oppusition | rique tout son ave- |genre-de taxe pour la marine. ‘la question navale, M. R. B. Ben- |} 
nir; c'est pour. êlle qu'elle s'est}. Ces 20 nationalistes sont MM.lnelt, de Calgary, a fail sonner le|f 
jetée une, fois- de, .plus dans ce | Achim; ‘Barrette, Bellemaré, Bou-|sabre dans le fourreau. fl a décrit 
conflit vieux d'un.'éiècle, entré les |lay,' Blondin, .: Coderre, Forget,] en termes retentissantis le péril 
forces du Jibéraliéme, combattant Gauthier (Gaspé), Girard, qui selterrifiant que lés menées de l'Al- 
-Quararilé ans sur le cadran du pour. la liberté: du. péuple, et les [posa d'abord ‘en : ‘partisan. de laléemagne faisail courir à la Gran- 
: Progrès el qu'elle introduit un | puissances du toryisme, détermi-|marine canadienne et vers la fin]de-Bretague, suivant en cela l'ex- 
principue Lout à fait nouveau dans | nées à museler le peuple et à éfja- de son électiôn.so. déclara tout à. emple de M. Cockshutt, de: Brant, 
.Jh polilique canadienne. Le gou-fblir le gouvernement autocrate. [coup contre elid: Guflbault, Laval-:lot d'autres orateurs. tories. Ces | 
Yérnement,. qui ne dispose d'au- ‘ Grâce à.la lulle’ bien organisée |lée, Lespérancé, Lamarche, Mon-:|déclaralions furent jinvariable-| 
êun mandat du peuple à cet effet, que font actuellement les.rangs|dou, Monk, Sévigny, Nantcl, Pa-:| nent accueillies de la part du gou- | 
est décidé à employer tous les [libéraux au Parlement, la ques-|quet, Pelletier et Rainville. lvernement par les bruyantes ac- 
Moyens possibles” pour imposer |Lion sera éventuellément transfé- |" Jouze de ceux-ci ont grossi dal clamations qui décèlent le vide 
éeble mesure au Parlement, : rée aux burenux dé vole-et le peu- {majorité du gouvernement pour le | des cerveaux. 

ie L' ophosilion ‘est toute prête à|ple décidera. Quand cetle heüre {bill naval: MM. Blondin, Nantel;:| Le rapport officiel du discours | 
adopter une mégure raisonnable à | viendra, ‘quelle que soit la décision Paquel, Pelletier, Rainville, Co-|récent prononcé’au Reichstag par | à 
d'effet’ de renforcer immédiate-|du peuple, l'histoire dira qu'en|derre, Forget, Gauthier, Girard, [le grarid amiral Von Tirpitz, nous | Bk 
ent el efficacement. Jes forces | cetle occasion le parti libéral n'a Lavallée, Lespérance, Sévigny, re- l'donne une juste idée du péril al- 
_Tavales de l'Empire, mais ee se|pas failli à sa Lûche traditionnelle, [niant délibérément les sermentsemand. Nous voyons jusqu'où va |} 
ÿéfuse à sanétionner, sans que le | qui est d'assurér à un peuple libre |par-lesquels ils s'étaient fait élire. [ce péril, et toute la distance qui 
peuple: soit. consullé, une propo- |la liberté de. choisir sn voie quand | Si ces députés élaient restés fi-|nous en sépare. Accusé par les 
gocialistes d'hostililé envers l’An- 
gleterre, l'amiral répondit en ces 
‘termes: 

‘Je désire vproltesler contre 
l'idée que mes déclarations sont | 
Lirées d'un sentiment d'animosité |£ 
envers l'Angleterre.... Je suis|k 
‘d'avis que ce rapport -— 16 à L0 —l#. 
entre les flottes de guerre est ac-|4 
6. |ceptable. CELA VEUT DIRE QUE |# 

NOUS N'AVONS PAS L'INTEN- [8 


s'impose, T° opposition: a ‘donc lissante ou rester. toujours le cha-|rine aura rempli le but auquel elle tions entré l'Allemagne et l ARE 
parfaitement le droit, dans les'in-|peau & la main: Nous avons choisi [était destinée.” Cette déclaration |gleterre avaient éLé singulièré=" 
léréts du peuple dont'elle repré-|la première voie. ." Nous n'avons |fu faite le 6 février dernier, mais|ment amicales et les franchés 
sente réeilément une majorité sur|pas l'intention: de dépasser .Jes.lil s’écoila-longtemps avant qu'elle conversations échangées en toùte 
celle question, d'employer tous les |prescriplions actuelles de ja loi|fut publiée Lextuellement. : Elle le confiance entre Londres et l'All& 
moyens qu'elle pcssède pour que |favale.. J'espère avoir fait dispa- [fut en même temps qu'un dis- |magne pendant celte phase de ÏB 
la grande voix du peuple soit en-|raître par ces paroles Lout senti- {cours de Herr Von Jagow, minis-{crise à en juger par les rapports 
tendue, C'est, jus .ement à câuse|inent d'inquiétude qui äuraït pultre des affaires étrangères alle-|de son prédécesseur Herr Von Ki- 
de ja force de ces arguments que|naître’.. Si nous, —- l'AHgmagne|mändes. Herr Von Jagow fit re-|derlin, avaient produit d'excel- 
le gouvernement, de son côté, est {ét Ja Grande-Bretagn ne — arrivons [marquer qu'au cours de la der-[lents résultats. & 
déterminé à forcer le passage de . =. 
Ja mesure et même à avoir recours 
à la clôture pour élouffer ‘Ja voix 
du peuple. 


n 
| CONBAASON OK GONSEVATRE 


5 ‘Une. lutte acharnée a fait suite 
& la discussion sur-la proposition 


PBartis:sont ‘aux prises. Ce conflit 
tait ‘inévitable. fl:.était* même, à 
‘ évoir”. “dès, le: vormencement ‘dù 
tn fa, situation. Æ&8l mainte- 
dant “toulià fait ‘elKité: Le'gouver- 
fiomerit présëñte. projet de loi 
pourvoyan£: à üné: ec nitribution: de 
: #85,000,000,et le prorñièr ministi, 
‘en appuyänt cette proposition: fait 
“Hettement, entendre. par ses dis- 
L, Sburs: ‘que celte: contribution n'est 

due . da:  prémière ‘ d'une : “série; 
qu ‘elle: institue,” en, somme, : une 
Politique. pérmanenté de tribui r na- 


L'Allemagne ne pourrait pas atta- |. . 


ca . Paqués - ‘verra Sa Majeste la 


: Mode habilleé de Soie 


‘ Ait recüler l'aiguille de plus de 


Er . 


| Les arbitr es. de la Mode ont décrété que cette an- 
née la soie serait l’étoffe en vogue pour les toilettes 
féminines. Cela veut dire que les manufactuiiers dé 
:. soie ont fait des efforts considérables pour créer des .. 
soies variées et jolies; ces efforts nous ont valu les 
” plus ravissantes étotfes qui soient encore sorties d’ ut 
métier de tisserand. . . 


Fleur de-soie, toffeta glacé - — cette ravissante 
soie aux reflets d’argent — crêpe de Chine; crêpe-mé- *’ 
téor, soies brochées de toutes nuances et de:toutes 
épaisseurs; foulard, chiffon, ete.; nous avons à profu-: 
sion les soies les plus jolies qu il soit possible de rê- 
ver; c’est une véritable féérie à notre comptoir des 

. sojeries. | aff 


Nos prix sont suffisamment variés pour que tou- 
2 tes les Ress fortunées ou non puissent sacrifier 


» 


dpurs constilütionnel du, Canada. | ment constitulignnel. Mais quels réellement représenté leurs élec- 

. Voici les points sur lesquels que soient lés résullals -du:acru- teurs, ils se seraient opposés au 
PA le débat!" - ‘ ' ‘lin, le libéralisme triomphera LôL{bill naval el la majorité du gour 
à Proposition de M. Borden: [ou lard, car le libéralisme, ‘qui|vernement serait tombée ‘à 6. 
: “Qu'il soit tiré du Fonds de Ro- combat pour le peuple libre, sous |fyautre part l'hon. M. Monk avait 
venu Consolidé du Canadd une|un gouvernement constilutionnel, léciaré également qu'il se serait 
sümmme n'excédant pas $35,000,000 ne peul succomber. opposé au ‘bill s'il ‘avait été em 
il que.cette somme soit versée à Ghambre. La majorilé du gouver- 


lAngloterre dans lde:but d’aug- POURQUOI DES ELECTIONS nement n'aurail donc été que de 
menter immédiatement les forces Ainsi donc, si tous los membres 
navales de l'Empire. ‘Il est stipulé SONT NECESSAIRES du parlement avaient été présents | TION ÆT QUE NOUS N'AVONS |Ë 
én outre dans la‘projet de loi, que Mais, demandera-t-on, où l'op- [et si Lous avaient voté suivant les LJAMAIS EU L'INTENTION DE |K 
cet. argent sora. dépensé sur Lrois position prend-elle le droit d'exi- [instructions qu'ils avaiont reçues l'TENIR TETE À L'ANGLETERRE. |R 
dreadnoughts, qui:seront remis à |zer un appel nu peuple sur celte [de leurs électeurs, la majorité du | D'autre part la puissance qui nous.|Ë 
Ja Grande-Bretagne ‘pour servir | question d'une. polilique porma. [gouvernement n'aurait été que de l'resle fait qu'il est difficile de nous |Ë 
dans la marine impériale.” : : nente de bribut naval, présentée {5 voix, el l'opposilion ‘aurait alors attaquer. La loi de Ja marine | 
4, Proposition de Sir Wilfrid Lau- bar le premier ministre Borden? [représenté une forte majorité du | pourvait au maintien de cette pro- | 
rier: Elle le prend dans les faits sui- [vote du peuple, Et n'oublions pas | posilion. C'est là toute la puis-|}f" 
D “Qu'il soit tiré du- Fonds. de Re- |vants: Si les parlisans du gouver- [que ceci sé passe dans une Cham-|sance navale qu'il nous faut. | 
vénu Consolidé: du. Canada unclnement avaient volé suivant les bre à laquelle il manque 18 mem-!NOUS N'AVONS NUL DESIR DE 
somme n ‘excédant: pas 835,000,- promesses qu'ils avaient faites à bres aux termes de la Constitution | PRENDRE DES MESURES AGRES 
000 et que celte somme soit af- tours élecleurs avant l'éleelion defct d'après les chiffres du dernier FSIVES CONTRE L'ANGLETERRE. 
foctée à l'org añisatiôon fapide d'un 1911, Ja ‘major iLé, lu gouverne- [recensement DU RESTE CELA NE PEUT ETRE 
gervicé naval ‘canadieñ, coHabo- men, n'aurait éLé que de 6 au lieu |: T'opposition croit qu'un gou-|MIS EN DOUTE CAR DES ME- | 
tant aveë ln matiné impérialo et|de, 30, el'mème celle majorilé [Vernement qui re epase sur des bh-|SURES  AGRESSIVES  EXIGE- | 
un rapports intimes: avec elle." n'aurait été que de 5 si l'hon. M.[ses aussi faibles n'a pas le droit RATENT UNE  SUPERIORITE 
5. La question 68. nettement po- [Monk ‘élait resié à la Chambre.{d'essayer de forcer au parlement CONSIDERABLE... I] nous fal- x 
géo. P'uno pañt Ih vidille doctrine |C'ost-à-dire que si le gouverne- [le passage d'une mesure qui cons-{lail choisir entre deux voix: nous |. 

Lory dé tribut colonial et de sub- {mont a une majorilé en Chambre, Liluë un changement fondamental créer. une marine assez puissante |È : 
dedinalion à" l'Eunpiré; d'autrofil n'a pas la majorilé du peuple dans la procédure constitulion- pour protéger notre ecommerce ot Émeen 


. aux.exigences-de la mode en portant de la soie. 


ON PARLE 
FRANÇAIS 


ON PARLE 
FRANÇAIS 


LENGSVBDIISION o 


He of g SMÀ LES 4 


“5 , 


coré PREMELAY RPERESON : 
LNONBERS wm SUCVETORS 
| ÆMONTEN. ve ReD 


| Voici la ‘‘chance”’ de votre vie ; l’occasion opportune 
deplacer vos économies, VOUS qui avez luité, travaillé 
durement, tout en espérant l’occasion favorable de gagner - 
de l'argent. 

Achetez à 


MU 


LL 
if 


GROUARD CENTRE 


dès aujourd’hui. Lots depuis $200, un tiers comptant, sur- 
plus à 6, 12 èt 18 mois. 


. 


Ecrivez pour demander informations. Télégraphiez pour faire réserver 
- des lots 


Chambre 5, Edifice Benson 632 Premiere Rue, Edmonton. 


_ Nous demandons de bons vendeurs. 


: nelle du pays. Un appél au peuple jnotre ‘induétrie.. Loujours gran- fa: ‘un accord ulile, fa loi de.ja ma- nière crise des Balkaus,- es relié” ‘ 


Hate tés 


\% 


(4 
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2° NOUVELLES RECIONALES 


LEGAL, ALTA. 


De notre correspondant particulier, 
Üne délégation composée des 


principaux ‘hommes d'affaires de 


da localité et au nombre desquels 
étaient MM. W. Fortin, M. Massie, 
E. Casavant, P. Provost, O. Lemi- 
re, J. B. Côté et R.'Baert, est allée 


rencontrer "M, Brown, - surintén-" 


dant général du C. N.R., qui pas- 
“sait, samèëdi dernier, en train spé- 
cial sur fa ligne .Morinville-Clyde, 
afin de discuter avec lui la ques- 
tion de emplacement de la gare 
ainsi que: l'établissement d'un 


des marchandises.  . 
À la suggestionides membres de 
la délégation.M. Brown a consenti 


à ce que la gare soit placée le plus 56,.font signer.une requête à l'ef- | 
du gouvernement [SU! 


près possible du chemin publie; il 


a également promis un service de qu'un pont soit bâti dans le cours 
transport. plus satisfaisant dans|de l'été à la fourche des quatre 
chemins, nord-sud et est-ouest, 
entre lesdites sections; pont, qui 
î ven , servirait pour les deux lignes. Nul 
mars à Morinville, pour procéder | joute que par l'entremise de notre _ 
dévoué- député, M. Boyle, justice [Se plus que le squelette de l'épi 


un délai rapproché. 


A la convention tenue le 15 


au choix du candidat libéral aux 
élections provinciales, Legal était 
représenté par MM, K,. Lanouette, 
E. Ménard, J. B. Côté et W. Mer- 
cier. 


Plusieurs constructions nouvel- 
les seront: édifiées au printemps. 


"s 
La charge de maitre de poste; 
deveñue Vacante par. suile de la 
démission -de M.,J. B. Côté, sera 
dorénavant remplie par M.S. La- 
vergne, centré en fonctions la.se- 
maine dernière. “ 


FORT SASKATCHEWAN, ALTA : 


Beaucoup'de personnes ignorent 
sans doute que depuis près de 
deux ans la petite localité bien 
connue du Fort Saskatchewan est 
erigée en paroisse catholique avec 
chapelle desservie régulièrement 
par un Franciscain du couvent de 
North Edmonton, le. P. Hilarion. 

Fort Saskatchewan qui passe à. 
bon droit pour l'un des meilleurs 
centres agricoles de toute ka pro- 
vince d'Alberta va bénéficier tout 
prochainement d'une amélioration 
importante sous le rapport du 
genvice de‘transport: nous voulons 
parler d'un service de tramways 
ruraux qui métira celte localité en 
communications fréquentes et ra- 
pides avec Edmonton, distante de 
quinze milles. 

Depuis .quelques jours les ar- 
penteurs ont-terminé le tracé de-la 
voie ferrée et de petits piquets in- 
éiquent maintenant d'une façon 
tangible Éendroit où bientôt cir- 
culeront Jes tramways ruraux. 

Lorsque Fort Saskatchewan sera 
relié à la capitale d'une façon plus 
pratique que par la seule voie fer- 


rée du Canadian Northern, nul} 


doute que la population de csfie 
jolie localité s’accroitra raptüce- 
mer. 

Les progrès de la nouvelle pa- 
roaisse catholique iront à l’uniss 
ot les efforts aévoués de l'excel- 
ent pasteur actuel trouveront 
alors leur’ jusle récompense. 

La population catholique du 
Fort Saskatchewan pourrait être 
aisément augmentée par l'arrivée 
des fermiers de langue française, 
car si nous n'avons plus depuis 
longtemps de terres gratuites à 
prendre, on lrouve du moins à 
acheter à des prix modérés, dans 
un rayon de quelques milles, des 
terres de première qualité déjà’en 
culture. 
printemps pourraient, en s'éta- 
blissant sur ces terres labourer 
de suite et faire dans quelques 
mois une.bonne récolte dont Île 
produit ieur permettrait de vivre 
largement et de rentrer en tout ou 
en partie. dans le premier paic- 
ment qu'ils auraient fait sur leur 
terre; car-il va sans dire que les 
terres à vendre, dans la localité, 
peuvent être payées à termes fa- 
ciles. 

Aux personnes qui désireraient 
venir visiter notre localité dans Île 
but de s'y établir nous conseillons 


son W'habitude d'y culkiver, 
chercher à les améliorer par la sé- 


mais 
plus beaux épis et des plantes qui 


Les colons ‘arrivant au 


tants. =. : 


LAMOUREUX, ALTA 
Pont sur la-route Victoria 


Merci à qui de droit... 
Pont sur la ligne de correction 


felt d'obtenir 


sera rendue aux requérants au 


plus tôt. 
Tramways électrique 


tours de cette localité cherch 


l'endroit le plus propice pour la 
[ligne de’tramway qui doit desser- 
vir le Fort Fort Saskatchewan par 
Lamoureux. La ligne‘en question 
vient de subir sa troisième ‘lec- 
ture en Chambre Ja semaine der- 
nière et d'après sa charte, elle 
devra être en opération dans deux 


ans. D'après les meilleures infor- 


d'Edmonton, irait directement au 
nord à Namayo; de là suivrait ou 
plutôt longerait la ligne de cor- 
rection entre les Tps 51-55 jus- 
qu'à Lamoureux: il traversera la 
Saskatchewan en bas du village. 
«—ÆEtaient en visite au presby- 
tère, Mmes Ludger Montpetit el 
Rémi Baert, de St-Emile, soeurs 
de notre curé; M, Ernest, Gloutier, 
de St-Paul, chez M. T. Tremblay, 
son oncle; et Philorum Landry, 
d'Edmonton, chez des amis per- 
sonnels, 


2 CAUSERE AGRICOLE 


LE BLE 
Parmi les perfectionnements 
que l'on peut introduire dans ja 
production ‘du blé, celui qui don- 
nera le plus de profit, celui qui en 
abaissañt le prix de revient de da 


mañière .la.plus.certaine; parce L 24. pti UNFTIERS.:---: 1 À 


qu'il permet d'en augmenter, à peu 
de frais, le produit brut dans une 
proportion souvent considérable, 


c'est le choix des variétés appro- 


priées au climat et aux terres dont 
on.dispose. 

Avant d’imporlter dans une fer- 
me de nouvelles variétés, il faut 
comihencer par tirer le meilleur 
parti possible de celles que l'on a 
Il faut 


lection, en choisissant non pas 
seulement les plus beaux grains, 
les gräins provenant des 


ont à la fois le plus ‘de beaux épis 
et une paille assez forlé pour les 
porter,sans ëlre éxposéu.à les ver- 
ser. C’est ta méthode la plus sûre 
et la plus économique pour 6e 
procurer de bonnes semences. 

Ce qu'il y a de mieux c'est de 
faire son choix sur les plantes en- 
core debout, avant Ja moisson, el 
de donner la préférence à celles 
qui sont bien saines, avec deux ou 
trois tiges aussi égales que pos- 
sible, à paille forte, surmontées 
"épis longs et bien remplis. Sinon 
on peut encore arriver à d'excel- 
lents résultats en faisant couper 
sur le blé en javelles ou déjà lié 
en gerbes, par des femmes ou des 
enfants intelligents, les plus 
beaux épis, puis en des faisant 
battre ou égréner à part et semer 
dans un bon eoin de terre. 

En choisissant ainsi chaque an- 
née de quoi faire une (dizaine de 


de s'adresser au R. P. Hilarion,[Pintes, on en aura bien vite assez 
curé de la paroisse du Fort Sas- Pour ensemencer un arpent, el, en 


katchewan, Alta, notre obligeant [continuant L 
nina toutes les [cette mélhode de sélection, on sera 


pasteur leur four 
indications désirables sur Ia ré- 
gion. 

Les personnes qui seraient ten- 
tées d'acheter des terres ici de- 


avec persévérance 


certain d'obtenir les blés mieux 
daplés au sol et au climat de l’en- 


semble de la ferme. 


Si au dieu de se proposer seule- 


vront se presser afin de devancer [ment de conserver et de pérfec- 


l'arrivée de stramways, car après tionner îes 


qualités distinctives 


Ja valeur foncière doublera cer-|d'une ancienne variété, on choisit 


tainement. Il y a actuellement à 
un et deux milles du villag 
terres à vendre qui sont de 
sions absolument sans pré 
“sous le rapport de la qua 


les épis qui ont. certains çaractè- 


e deslres spéciaux, et si ces caractères 
s occa- ifinissant par se fixer dans le blé 
cédent |que l'on récolte, on sera libre de 
jité du [considérer ce blé comme une nou-{f 


sol, dela proximité des marchés et |velle variété et de lui donner un 
de la modicité du. prix. Que l’on [nom particulier, Beaucoup ie nos 
se hâte de demander dés informa- [variétés les plus connues h'ont pas 
tions à ce sujet à M. le curé avant [d'aulre origine. 


l'arrivée en masse des nouveaux: 


colons qui se produira: le .mois 
prochain.et fera notablement aug- 
menter le prix des bonnes terres 
de culture, 

Le désir le plus cher de notre 
curé est de travailler à augmenter 
motablement la population de lan- 
gue française de la paroisse et 
nous sommes certains que tous les 


Terre à Bié 


Le blé, qui vient à peu près sous 
toutes 'les latitudes, est loin de se 
plaire dans toutes les terres; con- 
trairement au seigle, il s’accom- 
mode plutôt d'une argile un peu 
tenace, pourvu qu'ele soit bien 
travaillée et bien égauttée. que 
d'un sal trop léger et surtout trop 
see. El sunporte assez volantiers 


nouveaux venus trouveront auprès lun sable humide, il vientibien dans 
de lui laccueil le plus cordiat et [une terre l'alluvion, mais il pros- 
un dévouement de tous les ins-{père particulièrement dans une 


En conséquence de la requête [S0nt exposés'à plusicurs maladies, 
faite il y a environ deux semaines [Au Premier rang desquelles il faut 
à l'effet de pouvoir se-servir du 
-poñt en question lors de la débà- 
cle’et après, jusqu'à -la pose de 
lacier, le gouvernement vient de 
faire construire un pont tempo- 
raire dans le cours de la semaine, 


Encouragés par le succès pré- 
meilleur service pour le transport |Cédent, les fermiers résidant au 

4 [nord et:au sud de la rivière Etur- 
‘geon sur les'sections 31-32, etc, ‘ : 
et 5-6, etc, des townships 55 et fleurissent pas loujours. 


Des arpenteurs sont aux alen- . . 
ant [Moins souvent atteints que les 


malions obtenue, le tracé partant 


sent pour 100 pintes-dé grains. 

Le sulfatage remplate avanta- 
reusement lé chaulages.il consiste 
dissoudre une livre de sulfate do 
suivre dans 10 pintes d'eau et à 
irroser la semence avec la disso- 
futivn obtenue. 


C'est une attitude de défense mais |# 
nou de méfiance, do protection || 
mais non d'agression, de progrès 
intérieur æl non de coneurronce 
navale; c'est le désir de travailler 
de concert avec l'Angleterre non 
seulement pour assurer le main- 
Lien de la paix du mondo mais le 
développement do relations inti- 
mes ot cordiales, Los, hommes 
d'Etag allemands qut franchement 
admis: que In flotte britannique. 
duit posséder une supériorité in 
contestée, suivañi la, déglaration 
du premier lord de L'Amieputé bri- 
lannique, | a queue 

"Qù donc ost ce “péril-terrifinnl" [à 
dont M. Bennett nous menage an 
termes grandiloqueuts? Où donc 
est cette urgence quo nroelame A, 
Rorden avec des cffels drantati- 
ques Ÿ L'Allemagne ost le soul pays 
que l'on soupçonne garder uno 
urgence en réserve et l'Allemagne 
se donne une peine infinie pour 

, ap ù |‘ verse Cl 

lequel‘en politique es le terrain le Proux eràl univers «au alle uo mai 
plus fortile, el peut-êlre verrons-['ufaeture pas d'urgances, Il est 
nous Jn moisson. : fort heureux pour la paix du mon- 

Voilà donc l'attitude de L'Ale- [Me de ses destinées ne soient pas 
mague, définie par les deux hom- Fifluencées par les déclarations de 
mes d'Etat qui assument la eon- [M Borden ot de ses partisans: 


terre franche. modérément cal- 
caire. 

Maladies ° 
Le blé el les autres céréales 


Les deux nations.ont des intérêts 
‘, ‘communs 

Herr. Von Jagow continua en ces 
Sevmes: “Cet.échange-intime do: 
yinionS:qui se ‘produit onlre-nous 
et le gouvernement anglais a lare 
gement contribué à faire disparai- 
ire des difficultés de Lien des sor- 
cs qui s'étaient Xlevées au cours 
lu defnier mois. Nous nous som- 
nes aperqus. qu'il existait: outre 
sous et l'Angleterre une mutuelle 
smmpathie ainsi que des intérèts 
communs, Je né suis pas un pro- 
phète, mais J'aime à caresser l'os: 
poir que nous pouvons continuer 
à travailler avée FAngleterre sur 
le lLerrain des intérèts communs. 


placer la rouille,” le “charbon” 
et la “carie”; toutes trois sont oc- 
sasionnées par la présence de dif. 
Férentes èspèces de champigions 
microscopiques. | à 
.1o.—La “rouille” se développe 
{Sur les fenilles, les, chriumes el les 
grains, en imprimant partout des 
points d'un blanc jaunâtre, elle 
amène ordinairement Jà stérilité 
de la plante; gellenéi Jjaunit, doune 
de petits: épis}-qui: avVortent et: ne 


20:—Le “charbon se développe 
la fleur des graminées, mais 
surtout du blé, de l'orge et de l'a- 
voine, Lorsque les épis sont sor- 
tis, les grains sont noirs, rappro- 
chés, et quelques jours après, par 
l'agitation du vent, ils se rédui- 
sent en une poussière noire, et il 


FEES 


Pre 


TES 
Sr sl 


FLE 


horriblement défiguré. . 
30.—La “carie” attaque le grain 

lui-même et surlout. celui du blé. 

Les blés tendres ect blancs sont 
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WESTERN COMMERCIAL CO, Ltd. 


-Successeurs de EDMONTON WINE & SPIRIT CO. 

| VINS, SPIRITUEUX ET CIGARES EN GROS 
Nous avons un assortiment important do vins et do liquours 
_. français ‘ 

N.B. --- Bien que changeant de raison sociale celta com- 
pagnic demeure composée des mêmes personnes ot la direction 
ne change pas. Les clients seront toujours l'objet d'une nallen- 
tion spéciale., : ' 


blés barbus.et les blés durs. Les 
jSrains malades sont plus pelits, 
ridés et marqués d'une couleur 
brune: si on les brise, on les trau- 
ve remplis’ d'une maiière noire, 
onetueuse ot tétide, dont l'odeur 
rappelle celle du poisson de mer. 
C'est à ce caractère que l’on dis- 
tingue la ‘earie’ du “charbon.” 
Préservatifs 

Pour préserver sôn blé de la 
“rouille”, du “charbon” et de la 
“carie.” on chaule ou on sulfate. 
Pour chauler on délaie de la chaux 
dans de Tenu bouillante, dans la 
proportion de 4 livres pour 5 pin- 
tes d'eau; on arrose K tas ,de 
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grains avec lediquide el on remue; 
5 pintes de ce.lait de chaux suffi- 


_: Votre nouveau complet pour BTE 
.Je printemps attend d’être es- 
savé, | 


Nous avons de nombreux & 
. modèles à choisir, 
V AC ANCES Nous avons les vêtements 


des marques ‘Stein Block’ et À 
CN. R.” n 


Souliers des marques ‘Walk- Ë 
k Over” et “it-Well,” 
Dre age rs ee enter ce dne 


Chapeaux ‘‘Stetson.?? 


DE PAQUES 


PRIX D'UN BILLET SIMPLE 


Pour le voyage aller et retour en- Es 
tre toutes les gares du réseau ea= li 


| 
CANADIAN NORTHERN AY The Boston 
Billels en vente du 20 au ?:i Store 


mars. Validité du retour jusqu'au 
26 mars 1913, 


cel cpmamnn ATX 
LaAires Dieu de Qudo i7. Non 


Arrangements spéciaux pour 
les_professeurs_et_ étudiants; 
fournis par 


Jasper 


Fm Re à ZE 
renseignements 
tous les agents. 


À ae css ae men Eee A CE RELEVÉ TE ACTE ESC SEEN 


Des renseigneinents détaillés 
concernant l'horaire el les Laux de 
transport seront gracieusement 
fournis par Lous les agents; s'a- 
dresser par lettre à 

WM. STAPLETON, 


Agent. des voyageürs pour le Dis- 
tricé, 


SASKATOON. 


| ; ) | . n : RP SH 

: Woublez::pas ST 
Le meilleur placement foncier. $100 pro- 
duiront $1000 tres rapidement. 


VENEZ ME VOIR VOUS N'AUREZ PAS 
À LE REGRETTER. : 


Bureaux'ouveïts chaqe soir de 8 a 9 heures 
Téléphone 1995. Chambre 107 


W. HOPKINS, | Edifice Purvis 


: COIN DE L'AVENUE JASPER ET DE LA PREMIERE RUE 


EXCELLENT PIANO : - — 
1: | | HOTELSAVOY 


Emile BOURASSA êt Gus BOURASSA, 
# 


ECTS 


MES 


tic as 


Propriétaires 
Plan américam : 


Cet hotel est l’un des plus modernes d’Edmonton ; 


Entièrement neuf 


A VENDRE! 


Pour un prix considérablement 
réduit. … 


toutes les chämbres sont chauffées a la vapeur 


et éclairées a l'électricité, avec bains. 


$ 1.50 a $ 2.00 par jour 


-. 


Taux spéciaux a la semaine 


Occasion qui ne se renrésen-|} 


tera jamais, Cuisine excellente -… Service parfait 


S'adresser de suite au 


COURRIER DE L'OUEST |£ 
P. O. Box 98, Edmonton. Ë 


412 Avenue Kinistino Telephone 2463 


EDMONTON ALTA 


der 


Le 


LE PRÈS: 


RE 


D ER IO E SNENET ES PS LÉ UGE EN 


Réserve et profits non répartis .., .. .. 


Capital total .. .. 
Bureaux principaux . 
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: Comptes courants ouverts a des termes avantageux. 


duito de ses relations étrangèros. | FRONT 
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de 


‘INTO'HUDSON'S.BAY // . | 
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Hudsons Bay Company. 


À 


ir re) 


RAPPELEZ-VOUS CETTE MARQUE DE FA. : 
BRIQUE. — ET QUAND VOUS LA VOYEZ 
SUR UNE BOUTEILLE DE SCOTCH 
WHISKEY, SACHEZ QUE VOUS 
AVEZ LE MEILLEUR PRO. : 
DUIT CONNU. 


Ca 


Le meilleur Scotch rirocurable ‘Spécial’ de 
.l’'Hudson Bay Co. — Son nom cest devenu un mot 
familier à Edmonton ct dans tout le Canada en rai- 
son de sa pureté et de son grand âge, Distillé en- 
bidrement du maltle meilleur; ne peut être égale à 
ce prix — $1.50 la boutfille, 


Les Scotch Whiskeys suivants sont de notre 
fabrication spéciale et ne peuvent être surpassés 
pour la pureté ni pour le mielleux. | 
EF, O. H. Baïe d'Hudson. Prix par bouteille, $1.00 
F, O. S. Baie d'Hudson. Prix par bouteille, $1,25 : 
F. O. B. Baie d'Hudson. Prix par bouteille, $1.35 


The Hudson's Bay Company 


liqueurs 3ème rue. 
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Département des 
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| GEORGE T. BROWNE 


128 JASPER LST, EDMONTON, Alberta, 


Nous informons la clientèle française et cana 
dienne-francçaise que nous nous tenons à sa disposi 
tion pour la vente et l’achat d'immeubles de ‘toua 
genres. Lots de ville et fermes. On parle français 


DU CANADA . 


INCORPOREE EN 1869 


.. . .. $11,560,000 

13,170,000 

Capital autorisé .. .. .. .. ...... .. 25,000,000 

de ne se se + se + « 176,000,000 

... . ….. « .« Montreal, Que. 
H. 8. HOLT, Présidont 

E. L. PEASE, Vice-Président et Gérant Général: 


Banque Royale 


Capital payé... ......,.... 


, 
Succursale 
Succursale 
Succursale 
Succeursale 
Succursgalc 


Gérant 
Gérant 
Gérant 
Gérant 
Gérant 


d'Edinonton serre cr 4, F, McMillan, 
de Morinvillée gt , + <d. D, Hamilton, 
de Vermilion. , A, . . . .H R, Calverl, 
d'Alhabasea Landing, . «:.J, M, Howley, 
de Grouurd . . ... , . . . .W. Stewart, 


Caisse d’epargne dans chaque, succursale. 
ON SOLLICITE LA CORKESPONDANCE. 


PDA QI NTI PEN VERRE TE 


LE ALL 


HO YO ÉTÉ PONPOHEPOPEÉÉE OT EÉHTOE 00 IDDFÉSIEÉET EE 


CAMPBELL ET OTTEWELL 


Minotiors et Manufaoturiers dog 
FARINES DE BLE DUR DES MARQUES GUIVANTES: 


Wihite Roso (Fancy Putent) ‘ Foacemakor (Fanoy Patent) 
Strong Bakero et Goldon Harvest. 


Crerne de ble et farine do ble entier. 
En vente chez tous les epliolers et marohands de farins, 


Minoterie a Edmonton, Alte. Telephone 1542. 


920080041000 H0899#0ETP00 1090700 T0RROG HO OOOOR . 
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“ponse,. pour, être urianime.. ei 
“apohlanéé;ti'ést cérlainémént ps 
“juste. Sir Wilfrid Laurier n'est: 
{plus guère -que-le-chef ‘honoraires 
“le. chef :d’appérât, ‘le chef qui 
“pontifie mais qui ne gouverne 
“pas. .— ‘108 évéñements récetts. 
“démontrent en, pôrtié Cétie Lh4< 
“8e,” (“L'Evénement", #2 février: 
1948 page 8.5" D 

‘El cofitinue longuement sur 
ce ton, relalant certains faits qu'il 
dénature avec un ‘insigne mu 

TT it ar. “A Vatse #01: Puis, “après avoir bio 
. + Enfin, puisque le journal à Pel- léanssésla chronique, ilstimaginé 

. nf, Alétiei:trüuve exträordinaire ét ré- avoir enffinTéussi.une preuve! ef 

: Bféhensibleile faitque Tes Tibéraux |; Lo.rine par celte phrase-hypo# 
-1bppivent ‘#i.mal les ‘irispirations erite: D e 
‘06 Tesprit. malin, , n'éét-êe: pas | uyioiment qui aurait prévu quê 
7%. Séômines’il disait: On est'plus fin lu uiorité et le. presligé de Sir 
h “ue! £a, dans le farti tory-conver- “Wilfrid Laurier dans 80h propré 
":Natour, ob:18-bo$s Gripelte, qui lu gyti seraient aussi. profondé- 

- ôuibde ses franches'coudées, fait} éiranlés par.sa terrible dé 
üé bien bonnes affaires, on notre |upaile Qu 21 -doptembre 19111 — 
‘Sompagñie, ot.pour Je "bénéfice ugie transit gloria mundi.” 
commun. * # 7 
“& Ft ceci encore est une quatriè-| 444, _vons bien lu? 

Je vérité, échappée à CL'Evéne- | Rapprochons les deux textes du 
Men” par-inadverlänce, 15 el du 21 février. Comparons. 
Ko Dans l'un, ‘“L'Evénement exalle 


es -- Lomme . "e 
«KA Chacun sa manière de voir les 
:  Gosés, n'est-cé pas? 

Li maribre:dé “L'Evénement,?{ 
“ui est de voir.fout en bleu, com- 
*. «0pteaussi un aüiro-aÿeu, mais un 

ui demi-ayelL colle fois, un avéu in- 


2 


EUR #Æ #% 
Fa SIX JOURS APRES. frid jusqu'au point d avouer que 
in à vue : , a volonté du chef fail loi suprême 
:#.Puis, léissons venir le 22 fé-{ dans son parti, tant el si bien que 
vricr. : - de diable Jui-même, pourtant si 
$Ce jour-là “L'Evénement"” mieuxfertile en fessoureés, ne peut pas 
‘Aertf cetté” foté, mis ‘en garde [empêcher cela. , 
“éontre Jui-même sans doule, re-| Jin avouant ectle vérité, univer- 
“YientAa Ghébgo à propos de Sir|sellement reconnue du veste, le 
Wilfrid Laurier. 
sir Wilfrid, le-cauchemar à H, 
Pelletier, . Co 
Laurier, l'homme.éminent dont 
x gloire empoisonne d'existence 
“le ses énvieux. L 
. Gomme-je.le disais.toul, à l'heu- 
‘de, “L’Evéuigment," menteur émé- 
“ile, Se reprend à deux mains, 
“bélle fois-ci, Son arlicle de têle 
1 “ Ousa:dialrie — est intitulé: 
+ “ÉLe-Prostige de Laurier.” ‘ 
. Fr Uonme vous voyéz.déjh, ça pro- 
“ “Mel. ‘ -* 
# (Lisots dône cela: ‘ 
a “Quol est lo chef du parli Hihé… 
val candien à d'heure actuelle? 
… sit Wilfrid Laurier, répondront 
7 ‘sans .hésilalion; les Lrois-quarls 
“es géns à qui l’on pourrait pn- 
“ser celle quostion: mais cette ré 
ris ‘ 
mnmesenenennesneene nel 


de nanés L ss : rt rt 
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dénaturer jusqu'à s'en faire une 
arme necuririère, Mais il s’a- 
pérçoit bientôt. qu'il à raté son 
coup. C'est pourquoi il se reprend 
fa semaitic suivante. U 

On n'a qu'à relire le Lexle déjà 
éilé pour voir de quelle façon con- 
tradicloire notre: menteur s'exé- 
cute tant bien que mal, 

% + + | 

“Des événements récénts, dit le 
journal de Québec, démontrent en 
partie cette ‘thèse. Î 
, done dit-pas: démontrent CLAT- 
REMEN'T cette thèse, non; il dil: 
EN PARTIR seulement. 

C'est un procédé habituel à tous 
les écrivassiers malhonnêtes qui 
se mellent en frais d’insinualions 
perfides. ‘ “: 

Le lecteur averli el défiant les 


++ 


ous fe 
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…. … de printemps aux CRANDS MAGASINS 


Si cela vous importe peu d'économiser 4 ou 
D pinubenips où votre pardessus légeu ectte annonce ne 


R'vous'désirez profitot: 


deprix réduits, lisez-la .soigneuser 


Evous fera réaliser des économies notables. 


d'élégance. 


ë Nous désirerions que vous veniez examiner soignet 


Vente spéciale de Cravates pour Pâques Valeur réé. 7 


5 5000 cravates de soic ‘Four-in-Hand '; 
cet assortiment est sans doute le plus 
considérable de tout l'Oucst. Notre 
vente spéciale commencera mercredi ct 
dureïa jusqu’à épuisement du stock. 
Nous n’en aurions pas acheté un si 

:grandnémbre:sinous n'avions pas eu'en 
vue de les écouler à prix réduit — qui 
est environ le ticrs de leur valeur régu- 

-dière. Nous avons toutes les nnances, 
tous les modèles à la mode. Les prix ré- 
ruliers sont de 75e ct de 1.00, même de 
‘F1.25:. Vous serez convaincus lorsque 

- vous leS"verrez. In vente actuellement 
à8 paires pour ...............' #1.00 
Nos'Païrdessus pour le. Printemps ont 
! une Valeur Remarquable, 

. Tous nos pardessus sont en twecd mé- 
langés gris, doublés de bonne étoffe ita- 
—iehne. Ils vont à la perfection. Arti- 


Ti. 


Er 


ee 


FR p nes : 


CS PET NE 


Eten re 


DR 
RE Ts 


5 ‘elessans rivaux à ...:......./.. #12 
FE Superbes pardessus de cheviotte, dou- 


ERGECIRE OI 


ER NU EE 
ta ARNO US LENS PS 


the o sue nes. 
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af s a 


/ il 
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/ RIDE " . 
À D Drm 


l'autorilé el le prestige de Sir Wil- | 


malin journal se pr'oposail de la 


rez de véritables économies en achetant votre complét ou votre pardessus À 


5 dollars sur votre complet de | 
vous intéressera pas; mais si 


., 14 re. dd , SR LS EMA * “+ dr 

E noûs vétidons d'élégants complets à #18 et des pardessus à #19, 

a Lesystème ‘Ramsey,”? de vendre à bas prix mais de vendre beaucoup ct rapidement À 
| 


| : Nos ‘complets pour hommes a $18:00 sont des merveilles 


D pour cos complets, l'élégance de leur coupe ct le soin appôrté à leur confection. Vous 
Ai poturez cssaycr autant de complets qne vous le désirerez; jusqu’à ee que ‘vous soyez E 
* Si satisfaits. Lies moillenvs tailleurs An Canada ont confectionné-ces complets sur des W 
Biniodèles de New-York: Ils n’ont ecrtainement pas de rivaux en ville......,. $18.h 
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Yoit toujours venir avec leur fanal | 
Ué hais. 7 

:1/OQUaht aux. faits rélatés’ par 
“J'Evéiement" pour ‘“prouvér ‘en 
partit sa “thèse, } "si vous" saviéz 


cofrie: c'est drôfel. * . 
"Sous haine d'Alléiger indürent 
Jâ présente, caüserie, je ne puis 
résister à,la.léntation d'én ex- 
traire au moins üñ. 

— # # * ; 

‘ “On a vu, par exemple, la pres- 
“se libérale demander à se battre 
“dans l'élection d'Hochelaga. Elle À 
““£élébrait trois semaines à l’avan-|" : 
“ce la grande Victoire qu'éfle:es- | . | 
“‘pérait remporter contre le gou- à , |. 
“wernemend, Cepndant:Sir Wilfrid Vacances ‘ 
DE : 


(Tarifs Spéciaux) 


\ 
ue 


. « 
DURANT LES 1 


“Laurir,.éjait opposé à ce qu'un 
“candidat'dé"son parti dût mis sur 
“Jes-rangs.en. celle occasion iné- 
““morable. —"Tl'fit part de ses vo- 
‘“ontés dans une lettre publique 
‘adressée à ses partisans, Ja 


“presse libérale. courba la (tête, 


“ele, ete.” (Extrait texlucl de 
‘“L'Evénement,” 22 février 1913). 

EN VIGUEUR SUR TOUT LE RÈ- 
SEAU DU 


“Qu'en faut-il conclure’? se de- 
GRAND TRONC PACIFIQUE RY 


mande. aussitôt cet imbécile de 
: à l'Oueët de Fort William 


journal, | 

Il en à conclu que Sir Wilfrid 
Laurier ne doit plus être Île vrai 
chef de son pârti, puisqu'on lé- 
coute d'un commun accord dès 
qu'il a parlé, et que ses plus fiers 
partisans courbent mème la tête 
sous sa volonté, . 

Quelle Jogique! Quel raisonne- 
ment! 

Ne vous l'ai-je pas dit que c'esl 
drôle? 

Pour en arriver à sa conclusion 
saugrenue, l'organe à Pellelier, 
cela va sans dire, avait d’abord 
entrepris'de dénaturer le fait re- 
laté, en assurant que les partisans 
de laurier n'ont ‘‘courhé la tête" 
que de Mauvaise grâce, en mau- 
gréant, pour éviter un scandale, 
el palati, palata. Toutes ‘autant 
de supposilions gratuites que 
Louis Philippe, Je jaloux, .donne 
comme des preuves. | 

Mais, cher honorable Louis Phi- 
lippe, vos preuves ne démontrent 
rien, puisqu'il vous faudrait d'a- 
bord connnencer par faire la preu- 
ve de vos preuves. 

ic sont vos preuves qui on£ be- 
soin d'ôlre prouvées. 

FRANÇOIS, : 


Prix d'un billet simple de pre- 
mière classe plus un iiers pour le 
voyage aller ct retour d'un point à 
un aulre;: 


4 


Een 


Billets en vente du 20 au 24 mars, 
: Validité du retour jusqu'au . 
26 mars 1913. 


J 


Pour {ous renseignemcnls, s'a- 
dresser à 


i 


ngre . , 
J: F. PHILP, 


Agent général des Voyageurs, 
Ï 
Tél. 4057. 


RAMSEY nn 


153 Jasper Est. 


nent. Sotuvellez-vous. que 


#18,50, 416.50 ct 420. 


sement le lainage employé 


Sc. êt $1.00. 3 pour $1.00. 


priété connue sousle nom de “Violette Estate.” 


choix immédiatement. 


émet 85.00 de plus 
es. $13.50 


A US 
Lovers ees sr ss: a 


“Nous croyons que les habitants d'Edmonton, ct de toute la province d’Alberta, sont pleinement 
convaincus des vastes ressourecs du Fort McMurray et des bénéfices immédiats ct immanquables que 
réaliseront ceux qui placcront des capitaux à ect endroit. 


Ce que nous désirons faire ressortir dans cette annonce c’est la situatiôt privilégiée de la pro-. 
Le ‘Violette Estate”? représente pour Foit McMurray l’emplacemént de choix que sont pour Ed- _‘# 
la réserve de la Cie dela Baic-d'Hudson, ct traversé par la principale ruc des affaires. 


. Un nombre limité des lots de.ectte propriété ont été mis en vente lundi dernier 


Est êt saront vendus rapidement. Les personnes désirant s’assurer les meilleurs lots devront faire Icur. 


| 291a Jasper Est, Edmonton | 


| TELEPHONE 6556 


Us 


, 


JL lutte pour la vie devient de plus en plus 
dure pour lés employéés. dans toutes les 
branches de lactivité humaine, He 

travail de bureau aussi bien que le travail én 

manufacture exige chaque jour. une dépense: 
de forces et d'énergie que ne suffit pas à com-. 
penser l'alimentation ordinaire et il faut ‘de. 
toute necessité. recourir aux toniques : äctifs- 


(comme le ie D LD OÙ 
Vin St. Michel 
Vin St Michel - 
Le plus puissant des Toniques et des Reconstituants.… 
Il régénère le sang, soutient le système 
nerveux, tonifie l’organisme, fortifie la consti- | 
léution ct permet. à la femme ou à la jeune 


fille qui travaille de résister au surmenage de 
” chaque jour et de conserver leur santé, : 


Le Vin St. Michel se prend à la dose d’un verre à vin avant’ l 
(les repas et chaque: fois que le besoin S'en fait sentir. 


/ EN VENTE PARTOUT, 
BOIVIN, WILSON & CIE. Limitée, Seuls Agents, 


520 rue St Paul, Montréal. 
Eastern Drue Co., Bosron, Mass. (Agents pour les Etats-Unis}. 


© monton l’avenue Jasper et la Première Rue; le-‘‘Violette Estate” comprend le lot de rivière 6, adjoignant 


3 


au No 291a Jasper 


è aus - * ” D mn ene us n 


DLL 


EU 152 Sail 


© LETTRE D'OTTAWA 


La liberté ou l'esclavage par. le 
tribut. — Le parti libéral lut- 
te héroïquement à Ottawa 
pour les droits du peuple oa- 
nadien, . 


C'est L'hon, M. Rogers qui a com= 


mencé Ja bataille. 


d'être surpris par un vote. El la 
lutte enniinuera ainsi jusqu'à la 
fin de In semaine, alors que ln 
Chambre sera ‘forcée de s'ajour- 
üer pour le repos dominical, La 
bataille tepreudra la semaine pro- 
chaine; suivant les plans de lOp- 
position, et ia seinaine d'ensuite, 
jusqu’à ce que le gouvernement 
sail forcé de reconnaître la'juslice 
des demandes qui Jui sont faites, 
soit par l'établissement d'une ma- 


. riñe canadienne, sur les bases dé- 


, 


Précipité par les méthodes au- 
focrates de: l'hon. Robert Rogers, 
collaborateür de Sir Redmond Ro- 
blin dans les scandales de l'élec- 
tion de Macdonald, l'appel aux ar- 
mes s’est fait avec une soudaineté 
dramatique. ‘Le lundi soir il y 
avait eu, sur le coût approximatif 
de la construction de navires au 
Canada, un Jong débat occasionné 
par les chiffres abgurdes ‘de M. 
Borden, chiffres dont la fausseté 
4 été démontrée à maintes repri- 
$es, Soudain, M. Rogers qui avait 
été absent de la Chambre une bon- 
ne partie de ja soirée, essaya de 
bâillonner l'opposition en préten- 
dant que les libéraux s'écartaient 
du sujet, bien que M. Borden lui- 
même et d’autres ministres eus- 
‘Sent. pris une part très active à la 
discussion. Le vice-président 
Blondin appuya les prétentions de 
M. Rogers et un vif débat s'en- 
suivit” qui dura jusqu'à deux heu- 
res” du matin, puis Sir Wilfrid 
baurièr proposa l' ajournement de 
la Chambre. Le premier ministre 
croyant, ainsi que ses pärtisans, 
que l'opposition était désemparée, 
et s'imaginant. qu'il pourrait faci- 
lement ja réduire, refusa d'ajour- 

ner. _ 


Les torys sont surpris et bien en- 
nuyés 


jk approuvées par }è peuple cana- 


dien et le parti conservateur lui- 
mème en 1909, soit par un appel 
au- peuple, . afin de savoir si, oui 
ou-non, il approuve celte résur- 


rection de l'ancienne politique ro- 


maine du tribut colonial. o 
On dit que le gouvernement veut 
mettre fin au débat en appliquant 
la clôture. Cela ne conviendrait 
guère au parti qui s'est tant plu à 
prolonger lé débat: sur Ia récipro- 
cité en 1911, Du reste Le gouver- 
nement.n'y payrviendrail pas, car 
l'oppasition continuerait la lutte 
sur cette mesure avec tout autant 
de déterntination. 
- H'est clair que le parlement est 
ngagé dans une impasse el que 
les champions de la cause popu- 
laire représentent la majorité du 
vote populaire à la dernière élec- 
tion. Il est clair également que 
cette question devrait être tran- 
chée par le peuple. C'est là le mo- 
tif de la lutte entreprise par les 
libéraux; c'est à cela qu'ils veu- 
lent forcer le gouvernement. 
Quand l'heure sera venue, leur eri 
de guerre sera toujours le vieil 
appel du clairon britannique: "Que 
Dieu défende la bonne cause. 


Sur quoi l'urgence s’appuie-t-elle 


M. Borden prétend avoir de ban- 
hes raisons pour les déclarations 
d'urgence dont il nous a affligés 


réelle de sa, dénission du Ca hinet: 
C'est ce qui s’anpelle un franc 
parlér, mais Fhonsrable AT, Mur- 
phy étail trop ste de ses faits pour 
qu'aucun membre du goux Berne 
ment âsAt répondre à ses accus 
tions. "Inutile insister plus lon 
guemênt sur cette question. 


M. Monk condamne ses ‘éx=collè 
ee ‘gues 

L'hôn. K° D. Monk à publié une 
déclaration exposant. lés raisons 
pour: lesquebies ia quitté le cabi- 
net ‘Borden; Si dit: “Je me suis 
exprimé tant. de fois etd'une nin- 
nière si “explicite, ‘ebsi élaire avant 
les, élections de” 1911, :au Parle- 
ment el° en: “ehôrs (du. ‘Parlement, 
que je ne-pourrais consentir à une 
‘ontribution sans que le peuple ait 
donné son approbation à celle me- 
sure. 

JE SUIS D'AVIS. QUE LORS- 
QU'UN HOMME PUBLIC PREND 
DES ENGAGEMENTS DE CE 
GENRE, Il: EST TENU A LES 
REMPLIR STRICTEMENT. 

Mais voilà justement où le bat 
blesse les lonorables MM. Pelle- 
tier, Nantel et Coderre, 
président Blondin, et:toùs les na- 
tionalistes du côté du gouverne- 
ment à l'exception de sept. Ils ne 
e considéraient pas tenus de rem- 
plis leurs engagements el'ils ont 
refusé de le faire. On conçoit que 
dans ces circonstances l'idée d'en 
appeler à leurs électèurs n'a pour 
eux aucun charme. 


“le vice-- 


LE COURRIER DE L'OUEST 


—— 
à un tel missB Ce" à Shplsr &< lié. 


ge 
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| 
CORRAUPTRICES DE L'ARGENT 
ET DE LA FRAUDE,. 
On peut juger de sa sinrérité à 


JEUDI 


i] 


ERUX du service civil yue le gou- 
ernenment : a déclaré récemment 
a il lui faudrait, dix-huit mois 
pour préparer: un rapport “détaitté 
à ce sujet sans Lenir compte des 
centainbs ou des milliers de nai 
trés de “posteë: démis par Thonor: 
bre M. Peliotitr. ‘On suit, ê galoment 
que ile gouvernement a mis en li- 
berté à Decuusse : ui. ‘faussaire 
condämné. € ets gui an. Sortir mème 
do l& prison a rempladé, à un cm- 
ploi publié, ün libéräl qui venait 
d'être congénié. On n'ignore pas 
non plès :qu' fun individu nommé 
MeGlosR ie Rime maître de poste 
à Makaw: Rask, avait lé imis ù 
l'amende pour un délit de’nature 
grave commis dans les lrois mois’ 
qui précédènent sa nomination, un 
peu plus ee protégé du gouverne 
ment se rendail coupablé de fen- 
tative de meurtre sur sa hélle- 
mère et prenail la fuile Nommer 
des fonctionnaires de ce genre, 
voilà ce qui s'appelle recunnailre 
le inérile. 

30, — IL NÉ FAUT PAS QUE 
LES ELECTIONS SOIENT SOUIL- 
LEES PAR. LES. INFLUENCES 


cet égard par I& lolérance qu'il a 


montrée euvers l'honorable M, Ro- 


gfers qui a dirigé la “machine” du 
gouvernement “dans l'élection 
MaeDonalg.” Qu sait aussi que le 
gouvernement chvrehé à vor- 
rompre les élceteurs de Richelieu 
en jeur promettant un themit de 


M. Borden a failli à ses engage- | fer s'ils votaient pour les conser- 


ments ” 


Le 21 août 1907, à Halifax, M. 
Borden qui était alors le chef de 
l'opposition a déclaré, dans -un 
discours publie que les trois prin- 
cipes essentiels d'un bon gouver- 
nement étaient les suivants: 


sateurs et qu'on à cherché ur In 
mème façon & influencer l'élection 
d'Antigonish en publiant, av ant 
l'époque fixée, les estimés-des' ir 
vaux publics du RO UVRPTRENIONE 
dans ce.district. Ce sont 14 quel- 
ques échantillons de la sincérité 
de M. Borden.' Nous savons muin- 


apprécieront nos lorgnons el 


lunettes spécialement lors- 
que vous aurez la migraine, 


Nous faisons ‘gratuitoment 
l'examen do. in vue. 


REPARATION  SOIGNEUSE 
DES MONTRES. . 


H.B. KLINE 


Coin ‘des Avenues Jaspor et 
Queons. 


Nous parlons lrançuis, 


Binissiun de licences 


de 
M OIIATiAEC. 


Cuir “Chrome” 


Voici les brois mériles supé- 
rieurs que nous réelamoans pour 
uotre euir ‘Chrome’ pour har- 
nais, et quo noûs æarantissons: 
Force et souplosso. -— Ge cuir 
est garanti être deux fois plus fort 
que le méilleur'evir truilé au ta- 
nin of aussi souple; de plus il ne 
se fendille pas et ne se déchir b pas 
aux boucles. 
imporméabilité. — 
sorte de cuir qui résiste le plus 
eflicacement aux trois éléments 
qui affectent le plus le cuir: l'eau, 
le gel'et la chaleur, Pour lu ser- 


rest In seule 


SR ntm rte net mon ne ne 


Guérissez vos 
Rhumatismes 


CREER ER 


UN TRAITEMENT DOMESTIQUE 
QUI FAIT RAREMENT 
DEFAUT 


I n'on coûte rien d’ossayer 


Rhumatisme lunmbago, sçiali- 
que, maux de reins, ete, ont été 
guéris, dans le véritable sens' du 
mot, par un pou de Stillingia, 
d'iode de potasso, do racine de 
morelle, de résine do guaiuc ot do 
Salsopareille, T'outo personne peut 
prendre sans dangor cos remèdes 
en quantité rationnelle et les ré- 
sultats obtenus seront élonnants. 
I a été clairement démontré que 
‘ette formule constitue lo meillour 
romède connu contre les rhuma- 
tismes, ayant guéri d'une façon 
radicale des cas roballes à tout 
autre traitemont do 30 à 40 ans 
d'existence — mêmo chez des per 
sonnes dgéos, 


Les cinq ingrédionts mention- 
nés ci-dossus sont préparés avec 
grand soin non seulement en ce 


qui ‘cénéérno dé, prépdrtiôn, mais: : 


aussi dans lo cliôix dé” Iéur” quali-. 


té, Ce romèrdo à été préparé Sous. 
formo de'tublioties compresséos et 
so nomimo 


UQLORIA TONIO” 


De 0e romèdo olnquante mitte bof 
tes sont offertes gratuitement : 
pour le faire connaître 

au publio —— 


Si vous souffrez par suilo de la 


présence d'acide urique dans: vo-: 


tre sarg au si vous nvez dos rhu- 
matismes, la goutte, lumbago ou 


sointique, voici le moyen de vous 


guérir on expulsant rapidoment 
ces maux do votro corps. Envoyez 
siniplement votre nom ‘et votre 
adresse—on y joignant cet avis-— 
à John A. Smith, 1504 Laing Bldg, 
Windsor, Ont,, ct par retour du 
courrier vous recevrez la botte 
de romède nbsolumont 
C'est seulement dans ‘Gloria To- 
nio"” quu vous trouverez la com- 
binaison des remèdes ci-dessus, 
prête pour l'usage. 


gratuite. . 


H. de SAVOYE 


Seul photographe français 


Spécialité de portraits a do- 
micile 


Room 9, 427 Jasper ouest. 


DÉDÉO ICO 0H OÉOEIÉO HIDE EÉÉIÉST SI ÉR EEE: 


C’est votre faute 


Canadions-françats si vous fumez du mauvais tabac. 
quoi n'exigez-vous pas de vos marchands 


Pour 


‘: Mais le réveil du gouvernement 
devait. ètre brusque et pénible. 
Sans paraître aucunement fatigué 
par celte longuc.session, Sir Wil- 
frid Laurier rappela sommaire- 
meñt,:en un bref'exposé, les ques- 
lions en litige. Le bon sens exi- 
geait, ‘déclara-l-it, qu'avant de vo- 
{èr°une somme aussi formidable, 


Lo. — L'ARGENT DU PUBLIC 
DOIT ETRE DEPENSE HONNE- 
TEMENT DANS L'INTERET DE 
PUBLIC. c' . 

U nous adoñné depuis uit exe 
ple de ce qu ‘iFvoulail dire en s'ef- me 
forçant ‘d' obtenir un: million «de 6h N'DEMANDE un jeune homme : 
dollars pour améliorer les chef: d'environ 15 ans, comme an- 
mins. et en refusant de prendre lès {  prenti imprimeur. Doit parler 


et le remède de $35,000,000 qu'il 
propose. Il devait une explication 
sur ce point, mais le Parlement el 
le Canada l'attendent toujours. Le 
5 décembre 1919, M. Borden fit sa 
déclaration navale au Parlement. 
Îl produisit alors le fameux mé- 
moire de l'Amirauté britannique 
d'où il avait tiré son urgence et 


ténant ce qu'il pense des proimes- 
sÛs faites avant los élections. A 
ce compte, il n'est pas surprenant f 
qu'il en ait l'ail une delle multi- | 
tue. 


vice à l'extérieur il est insurpus- 
sable. ' ; 
Durés, — Celle qualité est la 
conséquence de celles qui prérè- 
dent, IH durera pius longtemps 


LES FAMEUX FABACS CANADIENS NATURELS 


soit on monattos, on foulile ou haché de LA CIE DE TABAOC 
du Co. MONTGALM. Ghaque livre est garantio da promidro 
qualité, Chaquo balle ou paquot porte lo nom do la Compa- 


gnio. SI vous an fumeoz uno fois, vous los exigoroz toujours. 


que t'imporle quel autre cuir dans 
l Ù ! Nos prix sont bas pour du tabac No 1. Si votre marchand ne 


la proportion de3 à 1 


veut pas en tonir, écriver-nous, 


le Parlement et le peuple sachent idéclara: ‘Je vais maintenant sou- précautions nécessaires pour quel" les deux langues. .s S'afresser all aujourd'hui, ot ce fait peut êtro . 
pourquoi elle serait dépensée ct}mettre à celle Ghambre les ren-fehaqué province-ail sa part rai-{. Qourrier de l'Ouest,” 49 Ave prouvé en on faisant l'essai, LA CIE DE TABAC DU COMTE DE MONTCALM, 
qjué] -Serail le coût. des navires{seignements que nous avons reçus sonäble de ces Crédits ct pour nn Cola vous ‘sera avantagoux de ST- ESPRIT, P. Q 


-truisant sa propr 


quorum -et éviter : 


construils. : M. Borden avail fait 


de Sa Majesté. Ges renseigne- 


que.cët: argent not puisse ‘ètre em- 


K CEDER POUR CAUSE. DE MA 


l’expérimonter. Economique, Fa 


élairement entendre que cette ments sont sous forme de mémoi- | pliyé: pour des fins de par lisats. 

eontribution devrait ‘êlra suivie |te”. Et après avoir lu le mémoire, | 20: LES, FONCTIONNAIRES |: LADIE, un. bon nl asin de|briqué à Edmonton. Article do 
par d'autres. à intervalles périodi- Île premier ministre continua en | PUBLICS DOIVENT ETRIE NOM- hours Loris avec ae nee de ma confiance. 

ques. L’ opposition g'étail décla- [ces termes: “D'après les rensci- MES: 2D'APRES S LEURS APTITU- reer ic ave age ce de, mir 

rée en-faveur d'un crédil.de $35,- gnements que je viens de présen- | DES ET LEUR VALEUR PERSON- “ebinorieg” araites, dans bon Great Northern Tam 


. 000,000, il est vrais mais n'y avait- 


téalie augmentait les forces nava- 
-les efficaces de l'Empire en cons- 
e' flotte. ‘“‘Nous 
sommes tout aussi prèfs que nos 
adversaires à participer à la. dé- 
. fense navale de J'Empire, . Mais 
nous ne voulions pas dè leur mé- 
thade. .…. jugeant: “Ta question au 
point. de vue du- vrai natriolisme, 
nous sommbs en faveur d'une flot- 
Le canadienne. " Nevaudrait-il pas 
mieux que cet argent fût dépensé 
pour la défense du liuôral cana- 
dien, sur des navirés- “qui forme- 
raient'une première digne de dé- 
fense dans le caë'.d'une attaque 
possible? La Colombie: Brilanni- 
que verrait surtout la justesse de 
cet argument si, ‘par exemple, le 
traité entre la Grande-Bretagne et 
le Japon étant abrogé, la côte du 
Pacifique se trouvait sans défense 
ei sans protection comme à l heu- 
re actuelle. 

“Voilà, conclut Sir Wilfrid. 
quelques-unes des raisons qui, de 
même qu’en 1909, nous obligent à 
appuyer la politique pourvoyant à 
ja création d'escadres canadien- 
nes, au Canada, devant servir à 
défendre nos propres rivages el à 
‘nous permettre de jouer un rôle 


fectées à la prompte organisation 
d'un service naval canadien, colla- 
borant avec la marine impériale et 
en rapport intime avec elle.” 


‘dans le conflit si jamais une ur-|S'ATTENDRE A RECEVOIR LES P 
gence impériale venait à naître.” RENSEIGNEMENTS SUR LES- ï Buroau prinolpäl, Toronto, Ont. 

C'est pourquoi Sir Wilfrid pro-IQUELS M. BORDIEN PRETEND ‘ Capita! autorisé, $10,000,000. Capital souscrit, $8,000,000 
posa.en amendement que les $35,-|AVOIR BASE SA DEMANDE h Fonds de Réserve, $6,620,000. Capital payé, 6,820,000 
000,000 en question seraient af-[D'UNE MESURE  IMMEDIATE M DR .WILKIE, President, ion, À Jaffray " 

# 


! _. Force contre pression 


"Cet amendement. fut une sur- 
prise des plus grandes pour les 
forces ‘du gouvernement. Il ou- 
Yrait toutes grandes les portes au 
débat sur toute la question dé Fe 
politique navale du Canada, 
prix ‘qu'elle devait coûter, ses 6 
sultats probables. I fournit à 
l'opposition: les moyens de rester 
Terme devant M. Borden qui aurait 
wvouli faire accepter sa proposi- 
‘tion en toute hâte. 

: Et la bataille s'engagea. Le gou- 
vérnement aurait bien voulu bâil- 
jonner l' opposition mais il fut im- 
fuissant. La discussion dure de- 
puis lors; elle s'est poursuivie nuit 
et jour et elle dure encore à 
Fheure actuelle. . Seuls les dépu- 


- és libéraux y prennent part; Île 


gouvernement écoute, inerte; sa 
seule préoccupation est de garder 


‘ autour de lui'un nombre de mem- 


bres suffisant pour s'assurer un 
la pos ssibilité 


ler à cette Chambre je suis d'avis 


pas, — n'était ni plus ni moins 
qu'un tribut. de $35,000,000. 
":ke.mémoire de l'Amirauté bri- 


tanniquo portait la date Downing 


Sixebl, 25.octobre 1912. Tl ne pou- 
vajlt donc ;être arrivé à Ottawa 
TE 2 ou 3 nôvembre. Et c'est 
poux’ sûr ce mémoire que M. Bor- 
den tprétend s'ûtre appuyé sur sa 
demandé d'urgence. ‘ 
Of: lé 18 octobre, l'on. F. D. 

Lonk;- -envoyail à M. Borden sa, le {- 
ire. da, démission où il disait: Cher 
Monsieur Borden, — Ja constate 
avec régrel qu'il m'est impossible 
de participer à la décision que le 
Cabinet'a prise hier de mettre à la 
dispogilibn du gouvernement bri- 
tannique, pour des fins navales. 
une contribution d'urgence de 
$35,000,000 avec la sanction du 
Parlement, mais sans donner au 
peuple canadien l'occasion d'ex- 
primer son avis sur cetle mesure 
importante avant qu'elle soit 
prise," 

- Il est donc clair que le gouver- 
nement avail décidé d'offrir une 
eontribution' d'urgence à la Gran- 
de-Bretagne le 17 octobre, SOIT 
AU MOINS QUINZE JOURS AVANT 
LA DATE OÙ L'ON POUVAIT 


Y'URGENCGE, AINSI QUIL JA DE- 
CLARE AU PARLEMENT ET AU 
PEUPLE DU CANADA. 

L'hon. Chas. Murphy a déjà lan- 
cé au Parlement un défi direct au 
premier ministre, mettant en dou- 
te la véracité de celui-ci; en fai- 
sant remarquer que la lettre de 
‘démission de M. Mouk constituait 
“une contradiction si flagrante 
aux déclarations que le premier 
ministre a faites à-cette Chambre 
le 5 décembre dernier en présen- 
lant sa ‘proposition navale qu'une 
explication, ministérielle à ce su- 
jet s'impose de toute nécessité. .” 
_ Devant ces faits, "quels sont les 
députés qui useront se, lever dans 
cette Chambre et lui demander sé- 
jeusement de croire à la parole du 
premier ministre sur ce sujrt ou 
sur n'importe (quel autre?. Je 
prétends que si le premier minis- 
tre ne-veut pas qu'on lui applique 
un terme que les reglements de 
ette Chambre m'interdisent d'em- 
player, il devrait remettre l'étude 
de cette mesure jusqu'à ce que 50n 
ex-collègue, le ministre des T'a- 
vaux: Publics — M: Monk, — ait 
repris sa place en Chambre et 
nous:ait donné lui-même la raison 


: _ 
\ NS 


NELLE ET NON PAS DANS LES 


Borden es arr ivé au pauvoir, ily 


Les Gramophones Berilner ne déparent pas les ‘‘homes”! les plus élégants; on pout 3e rendre compile 
par Ja photographie ci-dessus que les hemmcs 103 plus éminents apprécient les joies 
de ‘l'opéra au foyer’ que leur procure le Gramophone ‘Berliner.” 
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Correspondance en Francais 


Jo m'ocoupe tout ‘partloullèrement do 
frangaisô ot Je vollle surtout à 


L” INSPECTION 


et au déchargoméht du grain qui m'est consigné 


maman 4 


la cllontèle 


J'ai fourni dos cautions au gouvernoment ot jo suis licenolé 
pour falre le oommeorce. dos gralns, 


THOMAS 


Boîto de Posto 513, 


Abonnez-vous au 


Agents en France : Credit Lyonnais; 


National Bank: St. Poul: 


glaise, Quebec et Ontario. 


35, 00 et moins 
Au-dessus de £5.0() 


rants, et a p'rifr 


ù 


res sont seules employées. 


Phones, 1327 et 6720. 


IMPERIAL BANK OF CANADA. 


ru8 Lombard, Londres: New York: Manbatton Bank; Minneapolis : Pirat 
Second National Bank; Chicago: First National 
Bank, Sucoursales au Manitoba, Alberta, Suskatchewar, Colombie ‘An- 


Lettres do Credit pour’ voyageurs, bonnes dans tous les pays. 
“Bank Monoy Ordors'” aux prix sulvants: 


ne depassant pas 810, 6 ot:. 
Au-dessus de 810.00 et ne depassanñt pas 820, 1 cts. 
Au-dessus de 820,00 t ne dep:.ssant pas 830, 15 cta, 

Ces mandats sont payables au pair a o'irñporte quel burecn ‘le banrrua 
nc: rporee au Canads. 
Depar‘emont d'epargnes, interet «Houv.sur les depote, 


LE MAGASIN DE LA QUALITE 
Le Pain “Mothers ” 


Est le meilleur pain confectionné à Edmonton. 
Les machines les plus modernes et les farines les meilleu 


Toujours la même qualité, 
Le poids de chaque pain est garanti. 


HALLIER & ALDRIDGÉ . 


JE VOUS OBTIENDRAI LE PLUS HAUT PRIX 


F. ENNIS 


BUREAU: 
3800 Grain Exchange. 


WINNIPEG, MAN. 


Courrier de 


l'Ouest ” 51-00 par année. 


ISTERPEMEREETEEES 


Hon. KR Jaffray, Vice- President, 
Angleterre, Lioÿd's Bank, bureau, 


stores 


8 ots. 


aux taux oou- 
‘e a date dur 


Sussur--'s d'=dmon : 


PERTE LS EMENEET] 


gra st, 


DEXCRRENTOLO ER 


293 Ave Jasper Est. 


er ie tie 


Calgary, dans l'intention; de s’6- 
tablir définitivement ‘dâhs Ouest; 
ces megëieurg ‘sont les" hôtes de M. 
Biancheute. - 

Théo. Hivard, dont ‘un des 
rire M." Fred Rivard ést établi 
À: Calgary, él parti de Montréal 
cetté semafne & destination de 
F Ouest où il: est, déoidé, à's établir. 


. INSTALLATION € DU CEROLE:LO- 
‘ 1 CAL DES ARTISANS- C.-F. 


M. Ludger: Grave, , président-g6- 
. 2, éral des. Artisans Cana- 
” “dlénieFrançais, de Montréal, 
rocède ‘à : l'installation du 


# HU #0 
“An en der de’ Sr E : M. Théophile Lessard, de Mont. 
on en 196; ou réël: “Père ‘de’ ‘Mie’ J..N.'Drévüst, 


famédi ‘Érriväient dans” notre est d5 «padéage à Edmonton. M. 


LE 
i Era MM. ibudger” “Grävol:prési- Phéo. Lessard: -voyäge “aciuwelle- 
: déñilégénéral de. l'Association des [ent 'dnk l'Ouest dans l'intérél 


“AFUSaNs ” ‘Cânadiens- -français, -eb de sû santé; son intention est d'al 
“Réuurier, orgañisateur. ms ler; pasdér * ‘lès mois ‘d'été-sur Ja 


Ces messiéurs,. éh‘tournée gé- côLe "dut Pacifique doû.ilreviendra 


éréle dans À ‘Ouest, voñalent pro- | 20 RUN senlembre en compa- 
céder à l'installation du éérele Lo- |'8nie do Env Lessärd. ” 
al dés ‘Artisans Conadiens-fran- Miñé Prévost recevait à diner, 
çais, le prémier ‘dans l'Alberta, dimanche dernier, en l'honneur de 
‘Avant: d'arriver dans notre ville, | #01 pére, quélques amis très inti- 
nos distingué visiteurs avaient | Mes seulement, en raison de son 
procédé à des cérémonies sembla- deuil récent, au none desquels 


- e, Régina et étafenL: L'hon, P. Ed. Lessard. 
Pine ANDRE BA SN I Gaviépy, d, IL Picard, G. 


‘L'assemblée d'inauguration eut | Roy, À. Drolet, Ludger Gravel, de 
lieu à la salle paroissiale de l’Im- Montréal, président général des 
mäcülée Conception, lrop petite Arlisans O.-F., Routhier, organi- 
pour:contenir la, némbreuse as |sateur de lg même, Soeiéué, et le 
sistante. Rév, à M. Ouellette, curé de l' Imme- 

Diverses: personnes prirent la culée Goneeption. 
paro e;, ce fut toul"d‘abord l’hon. | M. Lessard se déclare enchanté 
P, Ed, Lessard, préëident du cer- 'Rdmonton el il est très probable 
cl Jocal. qui séuhaita la bienvenue [Ai fera d imnortanLs placements 
M. Ludger Gravel el à M: Rou- avant son départ, d'autre part no- 
Lhier. 6: visiteur, à son retour de 1 

On: procéda lôre à l'élection dès sôte du Pacifique, a l'intention de 
officiers du iiouveau éerele — of. | 7A8#0r quéliques mois parmi nous 
ficiellemion| le. Cercle No 473, Ed- Nous lui souhaîilons un prompt 
monlon, —<:Gèlle élection donna |élour à la santé. 
les résullats suivants: pus 

Président; L hon, P, Ed. Les- NORTH EDMONTON 
gard. : —— 

Vice _prisi., M R. A. Dlais. “Ç'Union Vocale d'Amaleurs" 
Saë.-trés. "A. Kirouao. de North Edmonton, prépare un 
Aer” commissgairo- ordonnateur, intéressant concept pour le Jundi 

Rév. J. Lapointe. de Pâques. Ghants, déclarnations,. 
Sèmier ‘cominissaire- ordonnateur pianorel violon composent Île Dro- 

Rév: M . Pilon. gramme. L'Union” qui a donné 
ler cengôur, ‘Ph Oucllétte. une soirée musicale très applau- 
2ème censour,-M. Dufrosne, lie, il y a quelques semaines, st 
Chàpèlain; Rév, M. Ouellette, ronose de faire’ micux encorc 


Représentant du Conseil Exéou- |ceble fois. 
tif, A. Boileau. : Gelte soirée musicale aura lieu 


Médecin- examinatôur: Dr SGa- | lans la salle Martel, à 8 heures du 
bourin. , soir. 

Ausggtlôt après }' éloëtion du bu- Des tramways cireuléront entre 
real, M. dudger Gravel.prit la pa- &dmonton et North Edmonton. 
role; il passa en revue les progrès Outes les douze minules jusqu'à 
de. T'ASsocihtion depuis $a fonda- | 2n20 heures du soir. 
lion:el insista sur l'implantation 
solide “de l'association dant: 
l'Ouest, où il a procédé en quel- 
ques jours à l'instaliätion d'une 
demi-douzaine de cercles tant-au 
Maniloba et’ en Suskatchewaÿ 
qu'en Alberta. ‘ 

M, l'abhé Quellottè rémertcia 1 M 
Ludger” CGravel de «Miro déplacé 
expregsément pour venir, procéder 
à l'installation du céréle de la pa- 
roisse de l’Immaeülée: ‘Gonoaption. 
11 demanda ‘aux Canadions- Îran- 
cais d' Edmonton de so grouper le 
plus passible sous le drapeau de 
l'Associalion, l'une de nos ‘plus 
fortes institutions françaises ent 

“aAmér ique, 

M. Rôuthier, organisateur, qui 
doit demeurer parmi nous, expri- 
Ma.l'espoir de s'établir dans une 
‘paroisse. aussi française de coeur 
et d'esprit que celle de l’Immacti- 
ide Conception. Le R..P. Hudon. 

SJ, 84 MW, Gariépy, furant lés 
derniers orateurs, M. WW. Gariépy 
en une.atlocution spirituelle parla 
do l'ocuvre -excellenta àâccompli 
par M, l'abbé Oudllette tant au 
‘point de -Vue dé la colonisation 
qu'à celui dela fondation do la pa- 

roisse de languc française de’l'Im- 
maculée Concoption —- là paroissi” 
la ‘plus. patriotiquement française 
de l'Atberta. 

“Get éloge délicat et mérité du 
dévoué directeur’ do la’ Société" de 
Colonisation d'Alberta fut vivo- 
mont apblaudi, — 

Cotte intéréssante soirée so tor- 
mina ‘par Dh audition de deux artis- 
tes amateurs irès aimés du pu- 
blic: Mlle Lativière’ qui chanta ‘A 
la Claire Fontaino" ‘et le Dr'Sa- 
bourin,"très applaudi pour son in- 


terprétätion‘remarquable dos ‘Ra- RS . 
meaux’ de Faure. arriver 'à ce résuliai, 


On:se sépara au chant do “O su Dans un paragrapho d'instruc- 
Canada" entonné par louto l'as- tion, ce rapport mot en lumière, à 
‘sistance. ” ooté des grands avantages do cotte 

MAL. Ludger Gravol ël Routhier institution pour les élovours de 
sont allés au début de la semaine bétail de race, les’ résultats plus 
à St-Albert et à Morinville pour y. féconds encore ‘qu vlle a eus, en 
établir des ceroles locaux des Ar- [sSurant aux propriétaires de 
tisans Canadiens-français. troupeaux métis, des ranseigno- 

: monts utiles pour la sélection de 

Jteurs taureaux; car développer et 
porpétuer des lignées de bétail 
laitier à gros rendement dans des 


co que le écouvréur du:Pôle Su sonditions normales d'entretien et 
A d EU UE d'alinéntation, {el est le but qu'on 


le capitaine : Roaid Amundsëen, “qui : 
atloignit je 80ème degré de latitu- [* "ast proposé. 
de sud ‘qüelques semaines soule- | ‘A pañt les règlès, rdglements. 
méni dvant.l'iifontuné Scott, vion- conditions d' insoription, alto, ce 
| drä. dénner une conférence sur son rapport fournit uns liste complète 
Voyage. poläire, dans notre “ville, des-vachres qui ont passé au con- 
“è 22 mai prochain. trôle, avee le record de rendement. 
.Cetie conférence aura liéu à l'é- Age, ete., dé tous les animaux qui 


‘lise’ MeDougall, sous les auspices [ont subi l'épreuve avoc succès. 


de làcolonie scandinave d' ‘Edmon- - En prévision d'une vive deman- 
con. ‘ de chez les élavaurs et propriétai- 


+ ‘ ves do troupeaux de race pure où 
: NM Daniel Jovi owneanteur, ot de race: _croïsdo, l'honorable M. 
J. A Fortin, dé ‘SL Paul sont de {Martin Burrell,, aninistre de l'A- 
‘pâSSAEE: pour quelqués jours à Ed- griculture, a autorisé le tirage 
“montan,.… Hits Re  fd'une forte édition de co rapport 
EE :# {aui est distribué par Le bureau des 
Q1nous éôrit de’ Cdlgury: publications-du Ministère de l'A- 
Béduchesne et- Beaulieu, de risnlture à Qtlawa. 


Nous-‘avions‘celte semaine 
nlaisir de recevoir 'h nos ‘bureaux 
la visite de MM. 3. Dussaull,sculp- 
eur sur-anarbre, el Henri Hétu 
narehand de fer de Joliette qu'uc- 
‘ompügnait M. J, QG, LaBrèche. 

Nos” visiteurs se sont déclarés 

absoluinént émervoillés de et 
qu'ils ont vu dans l'Ouest'ut ile 
sont. fermoment résolus à s'éta- 
olir-dans la région pour se livrer 
vla culture êl au commerce: ils 
loiveut :visiler la région do St- 
Paul dont'on leur a dil grand 
bien. ‘:. 
MM.-Hétu el Dussauitt nous di- 
sont que dans la province de Qué. 
bec on parle plus que jamais de 
Ouest el ‘que nombreux seront 
208 compatriotes qui viendront 
s'élablir parmi nous; nos visi- 
teurs espèrent décider une dizaine 
de'familles de Jolietle à les sui- 
vre en Alberta. 


M. Michel Josselin, de Scott 
Beauce, est arrivé dans l'Ouest 
nour s'y établir. 


RELEVES CONTROLES DE PRO: 
DUCTION ANNUELLE 
"DU LAIT 


Suivant le rapport No 4 du Livri 
d'Or du bétail initier de rase pur 
que vient de faire paraîlro la divi- 
siou de l’industrie animals du Mi 
nistère fédéral de l'Agriculture. 
orès dé 500 vaches appartenant à 
das troupenux ennadiens ont ob- 
lenu pour leur rendement en lait 
ot la régulavilé de lour race, de: 
sertificats d'inscription au Livre 

d'Or. Ia sutfi de six annéos pour 


Roald ‘Amundson à Fdmonton 


Nous. apprenons de bonne sour- 


“ DE 


Luwrence, Maës., sont arrivés à |“; 


HE PROVINCIALES + 


°LE- COURRIER. DE: L'OUEST, J EUDI, 20 MARS: 1913... : 


-.. ELWPARK |” 


“Le jéur de Pâdués, rrand'mess n à - 
1 est fortement rumeur que ielen musique À 40,30, Prec Dccome üné cinquäntaine de bêtes à cor-| ne de deuxième ou de troisième 
gouvernénmient Siflon en appellera pagnement 
au:peuple d'ici à un mois ou deux. 
L'artivilé politique en est-un signe 

que cette fanfaré jouera ‘dans un 
précurseur, Dañs ji isieurs en € jo Ty 


droits les électeurs se-sont réunis | nént-du.auccës qu'elle remportera. 


sn-convention pour noinmer ‘leur. 
candidat respectif. . Plusieurs cé: 


éhéfx .pôlitiques: ont? “enLrés : en | 5 puis Vous dire, c’est, qu'elle est 


‘afnpagne. Dans les comtés e- l'oeuvr mo 
présénilés pér'dés Bañddiens2fr edu R: Père Gaborit, curé |: 


sais. 16, députés, dè notre’ langüe | Park. - 


son. déjà : à, l'oeuvre.” 


7 ous CrOyOns intéresser” n0$ \tiendra notre vente de charité des 
ecieurs cn, Jeur. faisant lièr ‘plus! 24 et 25 mars, s'ouvriront à une 


ample’ connyissanee, avec ceux 
d’entre n0$, compatriotes qui s 'oc- 


M. Wilfrid Gariépy 


cupent aclivement de la chose pu- 
blique. Nous publions aujourd'hui 


ia biographie de M. Wilfrid Ga- 
riépy, un des esprits dirigeants de 
& politique libérale, M, Wilfrid 


dariépy est né à Montréal lo 44 


nars 1877. Il est le fils aîné de 


M. JE. Gariépy ex-marchand bien 


sonnu à Edmonton, M, Wilfrid 
tariépy fil ses Mudes légales aux 
aniversilés. Laval et MeGill et fut 
mis à da pratique du Droit au 
aois de janvier 1903, D'abord M. 
Aûriépy fit parlie de la société lé- 
jale Taylor, Boyle et Gariépy en 
1903, ‘M. ‘Taylor est niaintenant 
juge de la Cour du District, et M. 


Boyle-esl' ministre de l'Éducation. 


Jour la province d'Alberta, 

En 1907, M. Gariépy fonda la 
société légale Gariépy et Landry 
I fut échevin d'Edmonton de 1907 
à 1910 el commissaire d'école de- 


puis 1904, En 1904 M, Gariépy ful 


nommé, président da l'Union des 
Municipalités d'Albortu, ‘En 1907 
in Société SL-Tean-Baplisle J'éli- 
sait Gomme son président. En 


1910, M, Gariépy devint Grand 


Chevalier du Conscil das Cheva- 
liers de Colomb, M, Gariépy est 
maintenant à Ia fûte de la sociétc 
légale Gariépy, Giroux et Dunlop 
avoeals el notaires, L'an dernier 
M. Gavidpy éluil élu président de 
Club Libéral d'Edmonton, 

Lien que joune,encove, M. Wil- 
feid Gariépy fut raèlé à la vie na- 
“onale et politique. Grâce à sou 
Mnergio ot à son talent il a su ac- 
quérir une posilion enviabloe dans 
coûte province. Nul doute qüu'ur 
dvenir brillant s'ouvre devant lu 
‘L son passé est un gage quo dans 


‘{Pavenir il occupera une position 


qui fera honneur à ses compatrio. 


tes. 


ST-PIERRE-VILLENEUVE 


es” 


Une équipe d'auvriers est © 
l'ocuvre pour finir la station inlé-' 


“iouroment, le plâtrage n'ayant m' 
dtro effectué plus Lôt à cause de: 
tortues gelées. Dans quelques jour: 
notre gure si coquette sera termi. 
née, - 

—iLe nragasin de M. Lecocq est 
aussi presqu'entièrement achevé 
On est en train de lo peindre eve! 
où peut déjà constater que c'est 1 
uns nouvelle bâtisse digne de nu. 
tre belle paroisse. M. lecocq es- 
père ouvrir son magasin avant l: 
fin de ve mois, 

MA, Hector Landry, Lucien Du. 
bue, d'Edmonton, et Louis Perron 
à St-Mbert, étaient dimanche, di 
passage parmi nous, 

M, et Mine Bugènea Polet, s 
sont embaïqués samedi dernier : 
\nvers, Belgique, sur le steamo: 
“Finland'” ‘de la Red Star Line, 1 
on pendant leur séjour de 7 moi 
visité les plus ‘belles parties d: 
TEurope. Îls seront de retou par 
mi nous vers la fin du mois. 


+ 


CREDIT FONCIER LC 
ARGENT POUR 


Agents locaux 


AUX TAUX COURANTS LES PLUS BAS. . PROMPTE ATTENTION 
AUCUNE COMMISSION N’EST DEMANDEE | 


Damon 6. H. GOWAN, Gérant, EDMONTON 


ouvertes. jusqu'à 11 heures du 
soir. Nous’ espérons que vous’ 
viendrez’ nombreux visiter cette 
salle. Les ‘attractions de toutes, 
sortes ne-manqueront pas et les 
dévouées organisatrices de la fête 
vous ‘accueilleront avec plaisir. 
Pour venir à Elm Park, vous avez: 
un train qui part d'Edmonton à 
12.12 hrs et pour rentrer à Ed- 
monton vous en avez au moins 
deux. La râfle du cheval aura lieu 
le 25 au soir pour clôturer la vente 
de charité. 

—Cette semaine nous avons vu 


heure de l'éprés2 midi et resteront | 


got ms 


a. N. Delisle, dé St-Albert, an- [ON DEMANDE un instituteur pour, 


nonce ‘au’ publi l'école de Big. Fish Lake, Dis-| 
publie qu'il a à vendre] PRO SD doit ares ADI 


a. 


nes, dont plusieurs vaches avec| classe et connaître le français; "PERFECTION 


de’ la fanfare de la pa- veaux. S'adresser à lui directe- devra assumer ses fonctions le 
roisse, Ce sera Ja première fois|ment. ‘: 1er mai. Donner références et 
‘ faire demandé en érivar à * C 
église. . Nous ne doutons nulle- |: WG émane Sen privan . 
4 ." = FA u 
D Gao SO) CHARIEIEAE IAE) 
Te ne SAfs ‘vraiment pas quel nom | — — Des es © 
rc ‘4. CLLLÈ Incsse,. ce que je - 
: CHIQUE Z : TELEPHONE 1747. 
can 8 eréiess 8 Bamionds din | Î _ JACKSON BROS. 
î NT portes de Ja salle où ge le tabac . ! . [I É Joalliers et Horlogers experts. 


Jasper E, Edmonton, Alta. 


. ‘Nous emettons dés licer:= "de mariages. 
La plus ancienne maison d’Alberta. 


SUGAR D & Go 


AGENTS GENERAUX D'IMMEUBLES, 


. Ù A Ronseignements et informations de tous genres concernant les 
Rock City Tobacco Cu. ‘A terres à vendre et-les homesteads, -— Assurances. — Prêts 
A d'argent. — Correspondants des journaux d'Edmonton. 


toujours exquiset pur! 
Manufacturé par la 


avec plaisir g’installer dans notre | Quebec Montreal : EDIFICE BRUNELLE CHAMBRE 4 
“il , . 


place deux mouvelles familles ca-. 
tholiques, 


VENDEURS DE TERRAINS 


$200 par mois vous semblent-ils 
un salaire enviable? Si oul, in= 
formez-vous immédiatement 
des conditions de cette offre 
.  tontante, 


| Bois & | Cstrcin | 
D. R. FRASER & CO. 
LIMITED. 


Nous vous enverrons avac 
niaieir notra‘lièle du prix pui 


to Luis vi I1v5 diuttiluux 


“onstruction.,, » 


Nous avons toujours en entre- 
pst dos 


Chassis, portest bois d'inté- 
rieur, bardènux, papier, etc. 

-.Les malériaux les meil-.. 
...leurs ot les moins chers... 


D. R. FRASER & CO. LTD. 


201 Avo.'Namayo. 
Burcaux principaux, 1630 
Téléphone de la scierie 2038. 


EDMONTÉÈN, A LIT A. 


Compagnie Générale 
Transailantique 


Ligne postale à grande sitesse 
NEW-YORK,  HAVRE, PARIS 
Départs . tous lus jeudis à 10 
‘“h, a.m. du Pier 57, N.R. 
Durée dela tr aversée: FRANCE, 
5 ‘jours; LA PROVENCE, 6% 
jours: LA LORRAINE et LA SA- 

VOIE, 7 jours. 
Sulsine exciusivomont françalse. 
Service supérieur, 
Dénarts de New-York: 


La Provence . , , . . . .20 mars 


ÉTANCE 4 4 » +27 mars 
a Touraine . , . . , . . .3 avril 
& Lorraine . . . .. . .. 10 avril 


france, ., . .. . + . 17 avril 
& Provence, . ,.. . . .24 avril 
4 Fouraine . ,.,,,. .ter mai 
A Lorraine, . .1, , . . .8 mai 
‘rance, 4, . . .15 mai 
Départs supplémentaires: 

. Tous les samedis à 8 h. pm. 
DE QUEBEC A NEW-YORK 
‘ne seule ‘ciasse de Cabine (It) et 
troisième 


Pous tous renseignements s'a. 
iresser à GENIN, TRUDEAU ei 
16, Limitée, 22, Notre-Dame 
‘Juest, Montréal, agents généraux 
Jour les passagers, ou à M. Rene 
iemarchand, agent de la Gie, aux 
sureaux de M. H. Milton Martin, 
\9 Avenue Jasper, Est, Edmonton, 
\lta 

Agent pour. le fret: W. À. Mac-: 


bec. 


CE 
T 


CAPITAL $7,718,133,76 
FONDS PLACES plus de $35,000, 000 


LES FERMIERS 


S'adresser a 


pherson, 53 rue Dalhousie, Qué- : 


ST-PAUL DES METIS, ALBERTA. 


Q 


Qu 


Supérieur aux Apéritifs 
Lorsque Fappétit “fit défaut, lorsque la 
digestion ést' difficile, lorsque vous vous sentez ; 
fatigué, accablé, prenez un verré de | 


Gin Croix-! 


Absoilument Pur | 
Distiilé et Mûri en Entrepôt 
sous la surveillance du Gouvernement. . 


la fatigue et vous donne un regain d'é énergie. 
Chaque fiacon de ‘‘GIN CROIX-ROUGE” est revêtu 
du Timbre de Contrôle Officiel du Gouvernement. 


| 
usa 
Il stimule les fonctions de estomac, dissipe | 
Lie. 0 
BOIVIN, WILSON & CIE., Limitée, Seuis Agents, 520 ruée St. Paul, Montréal. 
SRE 


dE — 
È CREME 


Hon. P. E. LESSARD, M.P.., Président. A. BOILEAU, Dircteur-Gérant. 


_ The IMPERIAL AGENCIES Ltd. 


| COURTIERS GENERAUX | 
IMMEUBLES ASSURANCES 


Bureau : BATISSE DE: LA BANQUE IMPERIALE, EDMONTON 
Donnez-nous vos Lots à vendre. 


ne se , r 


_BAN QUE D'HOCHELAGA 


\ 


; « 
fornmmmmmrenenet RE ——— 


42 BUREAUX ET SUCCURSALES AU cAnaDa. 
Capital autorisé, $4,000, 000. ” Capital payé, $3,000,000. - Capital réserve, 53,000,000. 


DC] 


Ÿ 


Escomapte les billets-de commerce. - 

Alloue l'intérêt, au. plus haut aux courant, sur les dépôts de si et plus faits au Département 

: d' épargne. Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis. 

Vend des “Money Orders' et des traites sur les pays étrangers. ‘ 

Emet des Mandats _de Voyage et des Lettres de Crédit Cireulaires, pour les voyagdurs, ‘paya- 
bles par ses Correspondants dans toutes les pariies du monde. Cés Mandais:et Lettres 
de Crédit Cirei laires sont émis direciement par la succursale d'Edménton, et peuvent . 
être livrés* sur. demande sans aucun délai. CAE 5 


BUREAUX: a Edmoñton, Alta, Jasper et 3eme rue. : . ALEX; LEFORT, Gérant. 


Sn 


